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Schéma d'Am6nagement et de Gestion des Eaux du bassin de la Thur 

S.A.G.E. DE LA THUR 

A - DOCUMENT PRINCIPAL 



PREAMBULE 

La loi sur l'eau no 92-3 du 3 janvier 1992 a profondément modifié le cadre de la gestion de 
l'eau en France : 

Art. ler. - L'eau fait partie du patrimoine commun de la nation. Sa protection, sa mise en 
valeur et le développement de la ressource utilisable, dans le respect des équilibres naturels, sont 
d'intérêt général. 

L'usage de l'eau appartient à tous dans le cadre des lois et rkglements ainsi que des droits 
antérieurement établis. 

Art. 2. - Les dispositions de la présente loi ont pour objet une gestion équilibrée de la 
ressource en eau. 

Cette gestion équilibrée vise à assurer : 

"La préservation des écosyst&mes aquatiques, des sites et des zones humides ; on entend par 
zone humide les terrains, exploités ou non, habituellement inondés ou gorgés d'eau douce, salée ou 
saumâtre de façon permanente ou temporaire ; la végdtation, quand elle existe, y est dominée par des 
plantes hygrophiles pendant au moins une partie de l'annk ; 

- la protection contre toute pollution et la restauration de la qualité des eaux superficielles et 
souterraines et des eaux de la mer dans la limite des eaux territoriales ; 

- le développement et la protection de la ressource en eau ; 

- la valorisation de l'eau comme ressource éconornique et la répartition de cette ressource ; 

de manière à satisfaire ou à concilier, l o r s  des différents usages, activités ou travaux, les 
exigences : 

- de la santé, de Ia salubrité publique, de la &mité civile et de l'alimentation en eau potable de 
la population ; 

- de la conservation et du libre écoulement des eaux et de la protection contre les inondations ; 

- de I'agricultuye, des pêches et des cultures marines, de la pêche en eau douce, de l'industrie, 
de la production d'hergie, des transports, du tourisme, des loisirs et des sports nautiques 
ainsi que de toutes autres activites humaines Ibgalement exades." 

Pour atteindre ces objectifs, elle a mis en place de nouveaux outils de planification en 
particulier 
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SCHEMAS DIRECTEURS SChEMAS D'AMENAGEMENT ET DE 
D'AMENAGEMENT ET DE GESTION 

DES EAUX 
~ 

GESTION DES EAUX 

Art. 3. - Un ou des schémas directeurs d'aménagement - Dans un groupement de sous-bassins ou un 
et de gestion des eaux fixent pour chaque bassin ou correspondant à une unité hydrographique 
groupement de bassins les orientations fondamentales aquifae, un schéma d'aménagement et 
d'une gestion équilibrée de la ressource en eau, telle eaux fixe les objectifs généraux 

qualitative des ressources en eau 
souterraine et des écosystèmes 
que de préservation des zones 

à satisfaire aux principes 

que prévue à l'article 1 er. mise en valeur et de protection 

Les principes et la portée du SAGE 
Le SAGE a pour but de fixer les orientations et les actions permettant d'atteindre les objectifs 

de gestion équilibrée, tels que définis à l'article 2 de la loi sur l'eau. 

Le SAGE est un document de planification op osable aux autorités administratives : (Etat, 
collectivités locales et établissements publics), mais non opposable aux tiers (art. 5). Il ne crée pas de 
droits mais détermine les orientations et objectifs en ma .ère de gestion des eaux ainsi que les actions 
permettant d'atteindre ces derniers. 1 

Il contribuera à la mise en œuvre de la politique Aationale et europtenne dans la perspective du 
développement durable. 

Le SAGE s'appuie sur deux grands principes : 

ines, zones humides...), et toutes les 
es milieux associés, doivent être prises 
eur dynamique à I'échelle d'un bassin 

et mieux gérer ces écosystèmes pour 
auto épuration naturelles, réguler les 
a satisfaction la plus large et la plus 

versant hydrologique. 

O gnvil&rier - I'jnt&& colle- 
des milieux dans l'intérêt de tous 

maximum les potentialités des 
écosystèmes, rationaliser l'utilisation des ressources lles, minimiser l'impact des usages et 
s'inscrire dans une logique éconornique globale. La publique et la sécurité des personnes 
constituent deux priorités. 
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L'élaboration 
Elle est fixée par la loi 

I Initiation 1 

n Consultation u Mise en place 

1 
I I Elaboration - Ado tion - Appr bation 

Mise en œuvre 

C.L.E. 

Préfet 

Diffusion générale 

A 7/22 

.Rf!p. usagels 

Rep. Etat et ses 
t3 tab l in t s  
Publics 

D m .  
Colledivit& et 
Ets publics 
blu 

du SAGE 
SUT l'eau du 3 janvier 1992 modifiée et le dkret du 24 septembre 1992. 

locale 

Préfet 

commission locale de l'eau : CLE 

{ . (Communes, Conseils Ghnéral et Régional, 
CCI, CA, CM) 
. Cornit6 de Bassin 
. Mise B disposition du public { 

1 
l 
I 
! 
! 
i 

I 
i 
i 
-I 

de 20 membres. Son président est élu en son sein par le collège des élus. 

La Commission locale de l'eau d e  par le préfet est composée de 3 collèges. 

Elle comprend un minimum 
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INTRODUCTION 
A la demande des élus du bassin versant de la Th 

de Communes de Saint-Amarin, le préfet a lancé la p h  
pour la consultation des communes. Le $rimètre a él 
4 mars 1996. 

Le SAGE de la Thur a été élaboré par la c 
préfectoral du 5 août 1996, modifiée par arrêté du 1 O sep1 
Rhin le 18 décembre 1996. 

Elle est composée de 24 membres : 

- 12 élus et leurs suppléants 

- 6 représentants des usagers 

- 6 représentants de I’Etat et de ses établissement 

Composition de la Commission LOC: 

Collhge des E 

Titulaires 

M. Antonin HOFF’NER, Maire de Malmerspach 
M. Jean-Paul HORNY, Maire de Saint-Amarin 
M. Jean-Jacques LUTRINGER, Maire de Willer-sur- 
Thur 
M. François HAAN, Maire de Bourbach-le-Haut 

M. Thierry A ” ,  Conseiller Municipal de 
Cernay 
M. Jacques MULLER, Conseiller Municipal de 
W attwiller 
M. Etienne BANNWARTH Conseiller Général du 
Haut-Rhin 
M. Henri GOETSCHY, Conseiller Régional 
Rernplack par M. Jean-Paul HEZDER, Vice- 
Président du Conseil Régional 

M. Pierre EGLER, Président de la Communauté de 
Communes de Saint-Amarin du Bassin Versant de la 
Thur 
M. Michel HABIB, Conseiller Ghéral - Président du 
Syndicat de la Moyenne Thur 
M. Charles WILHELM - Président du Syndicat de la 
Thur Aval 

M. François THOMANN, Maire de Herrlisheim pr&s 
Colmar 

Collège des us 

M. le Président de la Chambre d’Agriculture 
M. le Président de la Chambre de Commerce et 

d’Industrie de Mulhouse et Sud Alsace 
M. le Président de l’Association Syndicale des 

Riverains et Usagers Industriels de la Thur 
M. le Président de la Fédération du Haut-Rhin pour la 

Pêche et la Protection du Milieu Aquatique 
~ 

t et plus particulièrement de la Communauté 
préliminaire du SAGE de la Thur en 1994 
arrêté par arrêté préfectoral no 960307 le 

mission locale de l’eau créée par arrêté 
nbre 1996 et installée par le préfet du Haut- 

lublics. 

e de l’Eau 

1s 

Suppléants 

M. Gilbert EHLINGER , Maires d’Urbès 
M. Bernard ARNOLD, Maire de Fellering 
M. Jean-Jacques BACHMANN, Conseiller 
Municipal de Roderen 
M. Eugène SCHNEBELEN, Conseiller Municipal de 
Thann 
M. Denis SCHOTT, Adjoint au Maire d’Uffholtz 

M. Girard BRENGARTH, Adjoint au Maire de 

M. Michel HABIG, Conseiller Général du Haut-Rhin 

M. Jean-Pierre BAEUMLER, Vice-président du 
Conseil Régional 

Steinbach 

ou son représentant 

ou son représentant 

ou son représentant 

M. Jean-Pierre TOUCAS, Maire de Rouffach 

:ers 

ou son représentant 
ou son reprbsentant 

ou son représentant 

ou son représentant 
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M. le Président de la section haut-rhinoise d’Alsace ou son représentant 
Nature 
M. le Prdsident de Chimie Pharmacie Industries ou son représentant 
Connexes et de Procédés 

College de 1’Etat et de ses établissemeats publics 

M. le Directeur Régional de l’Environnement ou son représentant 
M. le Directeur de l’Agence de l’Eau Rhin-Meuse ou son représentant 
M. le Directeur Départemental de l’Agriculture et ou son représentant 
de la Forêt 
M. le Directeur Départemental des Affaires ou son représentant 
Sanitaires et Sociales 
M. le Directeur Régional de l’Industrie, de la ou son représentant 
Recherche et de l’Environnement 
M. le Directeur Départemental de 1’Equipement ou son représentant 

Organisation des travaux 
Le secrétariat administratif a &té confié 4 la Communauté de Communes de Saint-Amarin 

qui regroupe les 15 communes du bassin versant concerné. 

Le secrétariat technique et l’animation des travaux de la C.L.E. ont été confiés à la direction 
départementale de l’agriculture et de la forêt du Haut-Rhin. 

Trois commissions thlimatiques ont été installées pour élaborer le schéma suivant trois 
thèmes : 

- Thème 1 : Les cours d’eau et les milieux aquatiques 

- Thème 2 : Gestion qualitative et quantitative de la ressource 

- Thème 3 : Activités socio-iconomiques. 

La constitution des commissions, notamment l’organisation de la C.L.E. et les thèmes de 
travail, a été validée le 10 juin 1997. La validation définitive du dossier soumis à la consultation est 
intervenue le . . . . . . . . . . . . . . . . . .. 

Le travail a été conduit sous forme de fiches, point par point. 

Le schéma proposé se compose d’un document principal, avec des fiches thématiques 
détaillant le schdma d’aménagement, de documents cartographiques, d’un tabIeau de bord destiné au 
suivi et à la mise en œuvre et d’annexes. 
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Calendrier des travaux : l 
sur le bassin versant de la Thur 

1994 et 1995 Consultation des communes 
4 mars 1996 Arrêté de fixation du du projet de S.A.G.E. du bassin versant de la 

Thur 
f 5 août 1996 1 Arrêté de constitution de la q.L.E. compétente pour le S.A.G.E. du bassin 

l - ---- 

versant de la Thur 

Thann 
18 décembre 1996 C,L.E. - Réunion plénière - Installation de la C.L.E. par le Sous-préfet de 

10 juin 1997 C.L.E. - Réunion plénière - Constitution des commissions et début des travaux 
16 octobre 1997 C.L.E. - Réunion plénière - Fxamen des fiches présentks par les différents 

membres 
22 janvier 1998 C.L.E. - Réunion plhière - Financement et mise en place des commissions 

thématiques 

concernés 
16 juin 1998 C.L.E. - Réunion plhike - du travail de rkalisation pour les 3 thèmes 

15 septembre 1999 C.L.E. - Réunion pléni&re - palidation de fiches thématiques 
25 octobre 1999 C.L.E. - Réunion plénière - Pxamen et propositions de modification de 

rédaction de différentes fichks 
26 janvier 2000 C.L.E. - Réunion plénière - pxamen des remarques formulées par les 

membres sur le projet no 7 i 
8 mars 2000 Sous-Commission de la C.L!E. - Orientations et objectifs concernant le 

barrage de Kruth-Wildensteh 

C.L.E. - Réunion plhière - )Idoption du document de consultation 
30 mai 2000 C.L.E. - Réunion plénière - bpprobation du SAGE 

- 
i 

1 COMMISSION 
Cours d'eau et milieux aquatiques 3' Réuniin 

4e Réunibn 

2 avril 1998 
25 mai 1998 
23 novembre 1998 
1 1 mai 1999 

Gestion qualitative et quantitative de la 
ressource en eau du bassin versant de 
la Thur 

2' Réunib 
3' Rkunion 
4' Réunibn 

2 avril 1998 
25 mai 1998 
23 novembre 1998 
1 1 mai 1999 

l I 

3' COMMISSION 1 Réunion 2 avril 1998 

Activités économiques 2"Réuni n 
3'Réun' n 
4' Réun'on F 25 mai 1998 

23 novembre 1998 
1 1  mai 1999 
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I - ETAT DES LIEUX ET DIAGNOSTIC : 

Le bassin versant de la Thur et ses acteurs 

L e  périm&re dn SAGE de la l'hW : 

11 a été arrêté le 4 mars 1996 et sa commission locale de l'eau le 5 août 1996. Cette 
entité concerne 42 communes et 80 O00 habitants et représente environ 262 km2 de bassin 
versant sur le bassin Rhin-Meuse, mais la superficie administrative est plus importante, 
certaines communes n'étant que partiellement incluses dans le bassin. Le périmktre inclut le 
canal des 12 Moulins Iong de 26 km qui relie la Thur à la Lauch. 

. . La rivière est gérée par 3 syndicats de rivières, la Communauté de Communes de 
Saint-Amarin, le syndicat mixte de la Thur moyenne et le syndicat intercommunal de l'aval de 
la Thur regroupant les communes riveraines depuis de nombreuses années. Leur action a été 
coordonnée dans le cadre de deux contrats de rivitre dont le dernier a pris fin en 1994. Le 
SAGE s'inscrit dans la droite ligne de ces opérations et constitue un nouvel outil de gestion et 
de planification pour les partenaires concernés. 

La C o m w o n  Loca le de IVE= 

Elle compte 24 membres répartis en 3 coll&ges : 

. .  

- 12 élus (50 %) 

- 6 usagers (25 %) 

- 6 administrations et établissements publics (25 %). 

Elle est dirigée par un président élu au sein du ler collège. Elle a pour vocation 
d'tlaborer le schéma d'aménagement et de gestion des eaux dans un délai de 6 mois à 2 ans et 
d'en assurer le suivi et les révisions tous l e s  4 ans B 5 ans. 

Pour ce faire, la C.L.E. s'est dotée d'un secrétariat administratif, et pour faciliter ses 
travaux, peut s'assurer l'aide d'un animateur. Elle ne dispose toutefois pas d'existence 
économique, elle ne peut employer du personnel et ne dispose d'aucun crédit, elle doit donc 
trouver un maître d'ouvrage pour tous ses projets. Ici les syndicats de rivières pourront assurer 
cette tâche bien qu'ils couvrent 3 zones disjointes. 

problématiques principales du secteur en matière d'eau. 
Pour élaborer le SAGE, la C.L.E. a da détexminer ses objectifs par rapport aux 

Les collectivités territoriales 
La Communauté de Communes de la v?llQ de Saint-Amarin 

15 communes sont regroupks au sein de la Cammunautd de Communes de la v a l k  de Saint- 
Amarin (anciennement District de la Vallke de Saint-Amarin). Cette communauté a pour vocation 

. d'assurer: 

- des compktences obligatoires (aménagement de l'espace et actions de développement 
économique), 

- des compétences optionnelles (protection et mise en valeur de l'environnement, politique 
du logement du cadre de vie, création, andnagement et entretien de la voirie, construction, 
entretien et fonctionnement d'6quipement.s culturels et sportifs et d'équipements de 
1 enseignement pré6lémentaitre et &nentaire), 
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- d’autres comp&ences, notamment les tudes et travaux de recherches concernant 
l’alimentation en eau potable, la rklisati n des projets, l’exploitation et l’entretien des 
réseaux et installations propriéttb de la Communauté de Communes et I’étude des 
problèmes forestiers ainsi que l’organisati n matérielle des ventes de bois en accord avec 
les communes. 

Le  Syndicat Mixte de la Moyenne Thur (5 communes) i 
Il a la compétence pour l’aménagement dk la Thur et des affluents entre Willer-sur- 

Thur et Cernay. 

L e  Syndicat Mixte de la Thur Aval (5 cornmimes) 
Il a la compétence aménagement de la d u r  entre Wittelsheim et Ensisheim et de la 

Vieille Thur B Ungersheim mais pas sur les affluents de la Thur. 

La Communauté de Communes de la vallée de Saint-Amarin, la Communauté de 
Communes du Pays de Thann, la Communauth de Communes de Cernay et Environs 
ont des compétences en eau potable et en assainis&nent. 

L e  SIVU de WISTARI et le  Syndicat de Traitement des Eaux UsCes de la 
RCgion des Trois Châteaux ont des 

Les communes 

des assainissements individuels. 
La plupart gèrent leur réseau pluvial qui reçoit les rejets 

Elle louent également la 

L e  Conseil Général 
Il participe fortement aux travaux en rjvikre et à la protection contre les crues. 

Par ailleurs, il finance les travaux d’équipem d t en matière d’A.E.P. et d’assainissement. 

Enfin, il participe à la gestion de certains espaces naturels achetés et loués à des associations 
(CSA). Il a réalisé l’inventaire des zones humides d l  département et a participé à la réalisation de 
l’étude bilan à l’issue du contrat de rivi5re Thur. 

Le Conseil Régional 
Le Conseil Régional d’Alsace intervient dans le cadre des eaux souterraines via I’APRONA en 

particulier. Il a financé le suivi et la connaissance des aquiferes. 

Les usagers 
Les usages de l’eau sont nombreux et div . Les usagers sont reprksentés par les chambres 

consulaires, la Chambre d’Agriculture et la Cham re de Commerce et d’Industrie Sud-Alsace de 
Mulhouse, leurs syndicats, la F.D.S.E.A., leur Féd‘ tion du Haut-Rhin pour la Pêche et la Protection 
du Milieu Aquatique, Alsace Nature. I 

Les services de publics 

Elle assure le pilotage des cours d’eau non navigables. 

* Par ailleurs, elle en rivière et celle des études 

* La DDAF gère les cours d’eau du Haut-Rhin. 

- La D.D.A.F. 

diagnostic d’assainissement 
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* La DDAF gère également le service d'annonce des crues sur les cours d'eau du Haut-Rhin. 

Elle a mis en place les MAE pour le maintien en herbe en bord de cours d'eau dont elle assure 
le suivi. Dans ce cadre, elle a accepté d'assurer le secr6tariat technique et l'animation de la CLE. 

- La D.R.I.R.E. 
Elle assure la police des Installations Classées et donc, à ce titre, contrôle et suit les rejets 

- La D.D.A.S.S. 

Elle assure la police sanitaire. Dans ce cadre, elle suit la qualité de l'eau potable distribuée 

provenant des établissements industriels classés au titre de la protection de l'environnement. 

mais également l'assainissement individuel dont elle a entrepris le transfert aux communes. 

- La D.D.E. 

Elle effectue la police de l'urbanisme et l'instruction des pennis de construire pour le compte 

Elle assure la maîtrise d'œuvre de l'assainissement de certaines communes et également des 
études diagnostic d'assainissement, des voiries ou des lotissements et en particulier leur assainissement 
pluvial. 

des communes. 

- La D.I.R.E.N. 
0 Elle participe H la &finition et à la mise en oeuvre de la politique de l'eau, 

0 elle contribue à la prise en considération de l'environnement dans les documents de 
planification, 

0 elle a en charge le suivi qualitatif et quantitatif de l'eau. 

- Le C.S.P. 

Il assure la police de la *Che et de l'eau. 

- L'Agence de l'Eau 

Elle participe au financement de l'ensemble des investissements en matibe d'eau et de 

La Thur. -es p r o b l k m n  

Les activités humaines ont fortement marqué l'hydrosyst&me de la Thur. La forte 
industrialisation et la densitb de population importante de la vallde ont pénalisé la qualité des eaux. 
Les actions entreprises daus le cadre des contrats de rivières par les diffhts partenaires ont permis 
de s6rieuses améliorations, le SAGE doit poursuivre sur cette voie en fixant des objectifs à moyen et 
long tenne pour la qualit.6. 

L e s  cours d'eau fortement artificialisés ont perdu une partie de leurs richesses Ccologiques. La 
préservation de l'environnement et sa reconquête sont aussi abordés dans le SAGE. 

Le barrage de Kru&-Wildenstein permet le soutien d'étiage et le laminage des crues. Les 
zones inondables ont été cartographiées, elles constituent un champ de réflexion important tout 
comme la gestion quantitative de la ressource en eau. 

protection du milieu naturel et perçoit des redevances auprès des collectivitds et des industriels. 
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II - ENJEUX ET ORIENTATIONS 

Enjeux : 
Le rôle et la qualité physique et bi 

importance par rapport à la ressource en eau 
La protection des zones habitées contt 
La qualité physique et le rôle des milil 
La qualité biologique des milieux aqu 
La recharge régulière des nappes sout 
Le développement de la pêche. 
La qualité du milieu aquatique et de 

La satisfaction des besoins en eau des 
La préservation de la ressource en eal 
Disposer d’une eau satisfaisante d’ur 

Permettre une occupation du sol con 

La pratique des activités touristic 

Satisfaire les besoins en eau des diffé 

eau potable. 

dans tout le bassin versant. 

de l’eau et des milieux. 

perturbation des milieux aquatiques. 

débit suffisant dans la rivière. 
La prise en compte de l’eau dans les 
La gestion des voiries dans le respecl 

Orientations stratégiques : 
Restaurer et valoriser la richesse d 
Prévenir le risque inondation des 2 

Poursuivre l’amélioration de la qu 
gestion de la pêche dans la vallée. 

Améliorer la qualité des eaux supe 
Améliorer la qualité et la sCcurité 
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llogique de la rivière a toute son 
La faune et la flore. 
les inondations. 
uc aquatiques. 
tiques. 
rraines. 

=au distribuée par l’alimentation en 

Jopulations. 
souterraine. 
point de vue qualitatif et quantitatif 

patible avec le respect de la qualité 

les, sportives et de loisirs sans 

entes activités tout en maintenant un 

ocuments d’urbanisme. 
lu milieu aquatique. 

s milieux aquatiques. 
mes habitées. 
lité du milieu aquatique et la 

‘ficielles. 
e I’eau distribuée. 
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Inciter à l’économie d’eau- (meme si pour l’instant le problème 

Moduler les prélèvements en fonction du débit disponible. 
Améliorer l’efficacit6 de l’assainissement tant urbain qu’industriel. 
Améliorer la connaissance des aquif&res liCs ii la Thur. 
Viser I’équilibre entre la préservation de la qualité de la ressource en 

eau et le maintien de l’activité économique agricole 
Poursuivre Ies efforts entrepris en d6veloppant des mesures 

complémentaires et en maintenant les démarches de sensibilisation des 
agriculteurs, car les résultats ne se feront pas instantanément ressentir. 

aquatiques dans le respect des équilibres naturels. 

quantitatif n’est pas d’actualité). 

La valorisation socio-économique du cours d’eau et des milieux 

Améliorer la connaissance des besoins en eau. 
Favoriser les économies d’eau. 
Amélioration de la prise en compte de l’eau dans les documents 

Amélioration de la prise en compte du milieu aquatique lors de 
d’urbanisme. 

l’aménagement et de la gestion des voiries. 
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III - OBJECTIFS 

Chapitre 1.1 : Restauration et entretien des cours d'eau 
Limiter les modes de protection et par enrochemeni. 

Choisir des technüpes protectiorr s'avère eflectivemertt 
nécessaire notamment du point 

Obtenir d'ici 2005 une ripisylve bras secondaires recréés ou reconstitués ; 
avoir géré les berges en respectant l'écovstème et diversité des habitats, et en favorisant leur 
réhabilitation ; maintenir ou restaurer la diversiié la continuité des milieux y compris en zone 
urbanisée. Ce @pe d'intervention doit être étudié e dans les traversées d'agglomérations et les 
secteurs endigués. 

Le problème d'envahissement des berges par lu Renouée du Japon est difficile à résoudre, 
mais la conservation de boisements des berges exdtants ainsi que la replantation de ligneux 
permettent la réinstallation d'une ripisylve qui limite sh présence. 

Diversifier les écoulements sur les zones et notamment en zone urbaine avec la 

Obtenir d'ici à 2005 un parc de état et sufiant pour garantir la 

Assurer la franchissabilité des piscicoles présentes, migratrices 

Permettre l'accès aux l'ensemble du linéaire aval de la 

mise en place de lit mineur d'étiage sur les en surlargeur. 

stabiiité du profil en long, y compris sur régulièrement les ouvrages. 

ainsi que la faune aquatique et 

confluence à Moosch pour les piétons et les engins &entretien. Sur la partie amont, améliorer les 
accès actuels, ceci dans le respect du milieu 

Chapitre 1.2 : Zones inondables et umides h 

4 P 

Préserver toutes les zones inondables et les zones humides qui existent encore dans le lit 
majeur de la Thur et de ses afluents et conserver le haximum de prairies et de boisement naturel 
des berges. 

Reconquérir les zones inondables lù où c'est ossible. 

Conserver la couverture végétale permanente ermettant la fuation des sols. 

Disposer d'une annonce de crue ejjGcace. 

Sensibiliser les populations aux risques. 

Actualiser le recensement, à l'kchelle du périmètre du SAGE, des zones humides 
inventoriées. Prendre en compte ces zones dans le uadre des orientations fwées par le SAGE, en 
particulier pour ce qui concerne 1Vtablissement desr prioritds en vue d'élaborer des programmes 
d'actions pour leur préservation et leur gesthn. 

Recréer des annexes hydrauliques le long la Basse-Thur dans la poursuite des actions 

Restaurer là où cela s'avère possible les d'épandage, notamment dans les anciennes 

Chapitre 1.3 : Gestion Piscicole 
Assurer la libre circulation du poisson, vers les afluents et restaurer les annexes 

Poursuivre la diminution de la 

ddà entreprises en milieu alluvial. 

forêts ailuviales de la Basse Thur. 

hydrauliques. 
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Maintenir un débit réservd sumantpour assurer une vie piscicole normale. 

Recréer des zones de frayères (annexe hydraulique et autres). 

Retrouver une population piscicoe correspondant à la typologie rdeIle du milieu 

Assurer un contrôle et un suivi des vidanges d’ktangs (réchaunement des eaux, espèces 

Mise en place d’une gestion globale de la pêche sur la vallée de la Thur et favoriser le 

Maintenir et restaurer la continuité des milieux et la diversitk des habitats. 

Maintenir les prairies inondables et les boisements alluviaux dans le lit majeur. 

Poursuivre l’optimîsatiorr du fonctionnement du barrage notamment pour la gestion des 

Inciter à la mise en place d’une r&ciprocit& inter-associations et dkvelopper la pêche. 

nuisibles). 

développement du loisir pêche en harmonie avec le milieu naturel. 

petites crues tout en &nant compte du niveau d’eau dans le barrage. 

Chapitre 2.1 : Eau Potable 
Maintenir et garantir de l’eau de bonne qualité bactériologique pour toutes les communes 

Maintenir la quaW actuelle de 1 ‘eau d WimenCation par rapport aux param2tres nitrates au 

Maintenir la bonne quatité de l’eau vis4-S des pesticides, par la mise en place de 

Régulariser 1 ‘ensemble des dossiers de p&rim&es de captagii d’eau potable d’ici 2003, 

dans les meilleurs délais, en tout &at de cause avant 2002. 

point de puisage @uits ou source) et rechercher à I’amdliorer. 

dispositijs permettant de rkduire, voire de supprimer l’utilisation des pesticides. 

mettre en place Ies procddures d’indemnisation et appliquer la riglernentahn. 

Réactualiser les anciennes protections inadaptées 

Sensibiliser les utilisateurs r )  la rarett! de lo ressource, les inciter à I’économie d’eau 
(information et conseils) 

Chapitre 2.2 : Eaux superficielles 
Atteindre partout 1 ‘objectif de qua&! défni par le Schkma Directeur d ’Ambnagement et de 

Gestion des Eaux (SDAGE). 
Des objectws complémentaires pourront êire définis prenant en compte l’évolution des 

connaksances, des ou& d’apprkciution de la qua&& de l’eau et des réglementations, notamment 
pour les aspects relatifs à la pollution toxique et à la qualit& globale des cours d’eau. 

Rechercher par consensus des objectiis pour les autres param2tre.s importants. 

Déterminer le phdnomène ci l’origine de la pdence  importante d’algues au niveau de la 
confluence entre la Thur et le Bourbach 

Chercher à réduire les rejets cristrrnts de métaux lourds, micropolluants et autres produits 
toxiques. 

Suivre I’évoIution des pr&ements en eaux superficielles et également en eaux 
souterraines au cours du temps. 

Evaluer I ‘impact de ces prélèvements sur la Tliur. 

Ajuster les prkkvements en eaux superfielles et souterraines en fonction de leur impact. 

Evaluer les prélèvements d’origine agricole, 

Poursuivre le maintien de la propreté du site du barrage de Kruth- Wildenstein. 
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Continuer à optinriser la gestion du barrage de h WH-FWLDENSTEIN. 
Résoudre le problème de la  répartition du débit au niveau de la prise d'eau de la Vieille 

Thur ainsi que Ces problèmes d'irrigation sur cette dijjj ence. 

Ajuster les prélèvemen ts 
et 
Moduler Les débits 1 en fonction du 1 &bit disponible 

Aflner la connaissance des débits d 'étiage en donetion des périodes de retour, le long de la 

Les débits d'abject@ d'étiage sur la Thur cow spondent au débit d'étiage de fréquence 1/5 

Confirmer les rôles prioritaires de la retenue d régulation des débits de la Thur : 

soutien des étiages, 

écrêtement des crues. 

Maintenir 1 'effort pour une gestion adaptée de 1 , lâchers d'eau de manière à : 

garantir la  valeur plancher écologique critique f i é e  à 0,s m3/s à Willer-sur-Thur, 

respecter le règlement d'eau du barrage, 

(( Laisser passer )) les petites crues d'automne cologiquement bénéfiques pour la rivière. 

Optimiser l'écrêtement des crues par l'antélio ation des prévisions météorologiques à court 

rivière. 

(débit d'ktiage qui revient en moyenne tous les 5 a . 

1 
i terme. 

Chapitre 2.3 : Assainissement 1 
ArrZter les objectifs de réduction des flux d'ici le 31 décembre 

Délitnifer les agglomtfrations d'assain 2 O00 équivdents-habitants d'ici 

2OQOpour les agglomérations de plus de 10 O00 équ 

le 31 décembre 2000 ainsi que leurs objectvs de substances polluantes. 

Rdaliser d'ici le 31 décembre 2002,l drassainissement collectif et non 
collectif des communes. 

Achever l a  mise aux normes des statio u phosphore : Moosch, Tltann, 
Cernay, Hattstatt, Eguisheirn). 

stations de RouffmJz, Hattstatt, Eguisheim, de regroupement est 
1 'étude entre les communes de Rouffach, Ha 

Résoudre les problèmes de fond exis ents de Rouflach, devenir des 

Pérenniser les filières de traitement 

Maîtriser le raccordement des efluents ux stations collectives 
d'épuration @rétraitements iventuels, conventions 

Améliorer le fonctionnement des réseauxpar temps de pluie. 

Arriver à un taux de raccordement de 80 96 d'ici 2005. 

Fiabiliser les ouvrages d'assainissement industri'els existants. 

Améliorer le rendement des stations en surcharge massique. 

Améliorer la qualité des rejets en organohulogénés et en métaux lourds des stations 
industrielles opérant par voie physicochimique. 
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Réduire comme souhaitcrble la coloration de cercains efluents 

Mieux connac*tre les poUutions historiques résiduelles. 

Veiner à l’dlimination des rhidus d’épuration selon les règlements applicables. 

Prévenir les risques de pollutions accidentelles sur site et au cours du transport. 

Poursuivre la mise en place de convention de rejets pour les stations industrielles raccordées. 

Mettre en place Ies services d’assainksement autonome des collectivités dans le cadre de la 
rt!glementation 

Mettre en œuvre la nouvelles prescriptions teClmQues dkfinies par la r&glementation (arrêt2 
du 22 décembre 1994). 

Connaitre plus prdcisémenf b façon dont sonl traitées les eaux de chaussèes des routes 
importantes. 

Amdliorer lo collecte et le traitement des eaux de chaussées. 

Proscrire l’utilisation de se& de &neigement en amont du barrage 

Chapitre 2.4 : Eaux souterraines 
Améliorer la connaissance et le suivi des aquijères ainsi que les mécanismes de transfert des 

pollutions. 

Protéger les ressources souterraines. 

Amener la cohkrence des actions avec le SAGE IU Rhin Nappe. 

Pour lh mppe d’Alsace, l’objecby de qualité est celui démi par le SDAGE : permettre, à long 
terme, une alimentation en eau potable sans traitement. 

Chapitre 3.9 : Activités agricoles 
Pour chaque zone, les objedys sont les suivants : 

O Toutes zones (TZ). 
Protéger les sources et la rivîère. 

Réduire les consommations d’eau. 

Réduire les pollutions diflùses d’origine agricole. 

Inciter le maintien des bandes enherbées et des boisements rivulaùes sur tout le linéaire de 
cours d’eau. 

Mieux prendre en conrpte 1 ’impact de 1 ’advitd agricole sur le milieu. 

Ne plus cultiver jusqu ’aux bords des cours d’eau. 

Dans le cadre des futurs C‘TE, des objectifi plus ambitieux pourraient prendre en compte 
également des aspects paysagers et environnementara: liRs ci la proiedion de la faune, donc la 
prdservation et conservation pahimoniales des milieux et des habitats. Les mesures gpes sont en cours 
d’élaboration. Pour le vignoble, par exemple, l’Association des viticulteurs d’Alsace (A VA) mène 
actuellement une r k ! n  pour la &finition de mesum en faveur de la limitation des ruissellements 
comme de l’droswn, des haies, des muets des arbres fnritiers, ... 

Recrèer une ripisylve naturelle et diversifle dans les milieux bois& 

Limiter les plantations de rhineux en bordure de cours d’eau. 

O Zone de montagne (ZM) 

Préserver les prairies de l’enfriïtement, encourager leur gestion extensive, supprimer la 
circulation du bétail dans les cours d’eau et les rip@lves. 
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Achever la mise aux normes des bâtiments d'élevage. 

O Zone de vignoble (ZV) 

Limiter l'érosion 

Rdduire les engrais, pesticides et herbicides. 

O Zone de plaine (ZP) 

Réduire les besoins en eau en gérant au mieux et prendre en compte la qualitd 

Raisonner la fertilisation organique et des pesticides. 

eaux souterraines. 

Limiter le développement de 1 'irrigation. 

des 

Remplacer les prises d'eau en rivière restantes d r  des captages en nappe. 

Chapitre 3.2 : Tourisme, Sports et L isirs 9 
Permettre, sous certaines conditions, une activitq de Cano& kayak et des autres sports nautiques 

Eviter le dérangement de la faune en général et notamment la destruction des frayères, et la  

non motorisés en toute sécurité et dans le respect des au es usagers et du milieu naturel: b 
perturbation des zones mises en réserve piscicole. 

Chapitre 3.3 : Activités artisanales,  industrielles et commerciales et de 
service 

MaiMer  et réduire l'impact des déchets liquides en petite quantité dispersée. 

Mieux connaître la consommation et maîtriser 4'impact des activités artisanales, commerciales 
et autres aetivitis de service sur la ressource en eau. 

Poursuivre les eflorts en vue d'iconomiser Seau ! 
Bénéfxier d'une eau de bonne qualith 

Disposer d'un débit sufisant et régulier. 

Limiter les impacts dus aux amknageme des ouvrages des centrales et à leur 
fonctionnement, i 
révisions. I Faire respecter la réglementation. 

Chapitre 3.4 : Aménagement et Urb nisme 
Intégrer les objectIys du SAGE am schéma t POS à l'occasion de l'élaboration ou des 

Les PPR sont directement applicables aux existants, mais valant servitude d'urbanisme, 

Les POS en cours d'élaboration, de modijkatwn devront être mis en cohérence 

Conna?tre les conséquences de 1 des routes sur le milieu aquaque. 

Diminuer les éventuelles compte des impératvs de skcurité 

ce document doit êzre annexé au POS. 

avec le PPR 

routi2re et de libre circulatbn 
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GLOSS. 
AAPPMA Association Agréée de Pêche et de Protection dl 
AEP Alimentation Eau Potable 
CA Chambre d'Agriculture 
cc1 Chambre de Commerce et d'Industrie de Mulhc 

CSP Conseil Supérieur de la Pêche 
CLE Commission Locale de l'Eau 

CTE Contrats Territoriaux d'Exploitation 
DDAF Direction Départementale de l'Agriculture et dl 
DDASS Direction Départementale des affaires Sanitairc 
DDE Direction Départementale de 1'Equipement 
DIREN Direction Régionale de l'Environnement 
DOE Débit Objectifs d'Etiage 
DRIRE Direction Régionale de l'Industrie de la RecheI 
DSA Débit Seuil d'Alerte 
E.H. Equivalent-habitant 
FDPPMA Fédération Dbartementale de Pêche et de Pro1 
INSEE Institut National des Statistiques et Etudes Ecc 
MAE Mesure Agri-Environnementde 
MARNU Modalités d'Application du Règlement Nation' 
MISE Mission Inter-Services de l'Eau 
ONC Office National de la Chasse 
ONF Office National des Forêts 
PMPOA Programme de Maîtrise des Pollutions d'origi 

r 

POS Plan d'occupation des Sols 
PPR Plan de Prévention des Risques remplace le 

QMNA Débit d'étiage mensuel le plus faible de l'anné 
RNB Réseau National de Bassin 
SAGE Schéma d'Aménagement et de Gestion*des Et 
SDAGE Schha Directeur d'Amhagement et de Gest 

~ 

SDE Syndicat des Eaux 
SDVP Schéma Départemental de Vocation Piscicole 
SIAEP Syndicat Intercommunal d'Alimentation en E 
STEP Station d'Epuration 
UD Unité de distribution 
VCNJ Débit d'étiage moyen sur les 3 jours consécut 
ZNIEFF Zone Naturelle d'Intérêt Ecologique Floristiq 
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S.A.G.E. DE LA THUR 

Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux du bassin de la Thur 

B - FICHES THEMATIQUES 



THEME 1 - LES COURS D'EAU ET LES 
MILIEUX AQUATIQUES 

1. Etat des Lieux 

La phase de restauration et entretien débute et devra être intensifiée sur la Thur mais peu sur 
ses affluents qui nécessitent essentiellement de l'entretien. L'effort entrepris portera à terme ses fiuits, 
mais la question de l'entretien à terme n'est pas réglée. Par ailleurs les outils de suivi se mettent en 
place pour l'évolution et le suivi de la qualité physique des cours d'eau. 

La Thur a éte largement dégradée sur la quasi-totalité de son linéaire par des aménagements 

Il n'existe plus de marge de manoeuvre sur les zones inondables. Toute consommation 
supplémentaire des espaces dsiduels constitue une aggravation du risque. De même, la suppression 
des zones humides restantes aurait LUI impact SUT la biodiversité, le paysage, mais aussi sur la qualité 
des eaux. 

hydrauliques rkpktés qui ont banalid profondément ses habitats. 

2. Enjeux 

Le rôle et la qualitk physique et biologique de la rivikre a toute son importance par rapport à la 
ressource en eau, la faune et la flore. 

- La protection des zones habitees contre les inondations. 

- La qualité physique et le rôle des milieux aquatiques. 

- La qualité biologique des milieux aquatiques. 

- La recharge régulikre des nappes souterraines. 

- Le développement de la pbche. 

3. Orientations 

- Restaurer et valoriser la richesse des milieux aquatiques. 

- Prevenir le risque inondation des zones habitées. 

- Poursuivre l'amklioration de la qualité du milieu aquatique et la gestion de la pêche dans 
la vallb. 

DDAF 68 - SEEF/GC SAGE THUR 3/79 10/05/2000 



THEME 1 

Chapitre 1.1 : Restauration et ent 

1. Etat des lieux 

Les aménagements ont fortement banalisé 1 
son fonctionnement tant en matière d'autokpuration 

L'étude de la qualité physique de la Thur r 
bien Q un cours d'eau de montagne, dans les agglon 
nombreux aménagements subis au cours des siècles. 

Les syndicats de rivières de la Thur Ava 
Communes de la Vallée de St Amarin se dpartissey 

etien des cours d'eau 

Thur, ses berges et son lit majeur et notamment 
ue d'alimentation de la nappe ou de biodiversité. 

mtre que, si en tête de bassin la Thur ressemble 
:rations et en plaine, elle est dégradée du fait des 

et de la Moyenne Thur et la Communauté de 
la compétence entretien et restauration des cours c 

d'eau. Ils ont tous trois entrepris des programmes he restauiation des berges de la Thur, mais sur les 
affluents, l'entretien n'est pas ou mal assuré. propriétaires n'assuraient en effet plus leurs 
obligations. Les syndicats ont Cgalement restauration de la majorité des seuils. Il reste 
néanmoins des seuils dégradés sur la partie 

Ces travaux nkessitent tout comme la pêc e des accès Q la rivière, non pas pour les voitures 
mais pour les engins de chantier et les piétons. La h situation est bonne dans l'ensemble, mais certains 
secteurs restent très enclavés. l 

2. Diagnostic 

La phase de restauration dkbute sur la Thdr mais peu de travaux ont &té rkalisés jusqu'ici sur 
ses affluents. L'effort entrepris portera à terme se4 fruits, mais la question de l'entretien à terme n'est 
pas réglée. Par ailleurs, des outils se mettent en qlace pour le suivi de la qualité physique des cours 
d'eau. 

3. Enjeux 

Le rôle et la qualité physique et biologiqu de la rivière et de son lit majeur fonctionnel a toute 
son importance par rapport A la ressource en eau, faune et la flore. 

4. Orientations 

Restaurer et valoriser les richesses des CO 1 rs d'eau. 

5. Objectifs 

Limiter les modes deprotection des bétonnage etpar enrochement. 

Choisir des techniques végétales lorsqu 'une protection s'avère effectivement 
nécessaire notamment du point de vue de 

Obtenir d'ici 2005 une ripisylve secondaires recréés ou reconstitués ; 
avoir géré les berges en respectant des habitats, et en favorisant leur 
rkhabilitation ; maintenir ou des milieux y compris en zone 
urbanisée. Ce type d'agglomérations et les 
secteurs endigués. 

DDAF 68 - SEEF/GC SAGE THUR 4/79 10/05/2000 



Le problème d'envahissement des berges par la Renouée du Japon est difficile à résoudre, 
mais la conservation de boisements des berges existants ainsi que la replantation de ligneux 
permettent la réinstallation d'une rbisylve qui limite sa présenca 

Diversifier les écoulements sur les zones banalides et notamment en zone urbaine avec la 
mise en place de lit mineur d'étiage sur les secteurs recalibrés en surlargeur. 

Obtenir d'ici à 2005 un parc de seuils à la fois en bon état et sufluant pour garantir la 
stabilité du profd en long, y compris sur les afluents, et entretenir régulièrement les ouvrages. 

ainsi que la faune aquatique et semi-aquatique en général. 
Assurer la franchissabilité des ouvrages par les esp2ces piscicoles présentes, migratrices 

Permettre l'accès aux cours d'eau, là où c'est possible, sur 1 'ensemble du linéaire aval de la 
confluence à Moosch pour les piétons et les engins d'entretien. Sur la partie amont, améliorer les 
accès actuels, ceci dans le respect du milieu. 

DDAF 68 - SEEF/GC SAGE THUR 5/79 10/05/2000 



THEME 1 ; Chapitre 1.1 : l 

Article 1.1.1 : Bkrges des cours d’eau 

1. Etat des lieux 

La Thur présente encore par places des tro:nçons peu touchés par les activités humaines et où 
la dynamique naturelle de la rivière peut s’exprimer librement : 

Secteurs à affleurement rocheux entre Wildenstein et Thann, secteurs à fond mobile du 
cône alluvial en plaine entre Vieux-Tham et Cernay. 

Dans la partie yosgienne entre Wildenstein et Thann, la rivière a subi, dès le lge siècle, des 
rectifications de son profil naturel et l’ex’ension des constructions et des activités humaines 
dans son lit majeur. Le mauvais entrcien, voire l’abandon de ce tronçon artificialisé, 
conjugué A la reprise de l’érosion, entraîne le risque de rupture progressive d’un équilibre 
façonné par l’homme durant les siècles. 

La vkgétation riveraine de ces tronçons. artificialisés est souvent appauvrie, tant dans sa 
composition que dans sa structure. Des erreurs de gestion et l’extension massive de végétaux exogènes 
(renouées et balsamine géantes d’Asie) sont A l’origine de cette situation très dégradée par endroit. 

Devant la progression des érosions, des hthodes  de protection par enrochements dans le 
meilleur des cas et par matériaux de démolition et karcasses diverses au pire, ont fait leur apparition. 
Depuis une décennie, le Syndicat Mixte de la Moyenne Thur et la Communauté de Communes de la 
Vallée de Saint-Amarin ont entrepris des travaux pour améliorer la stabilité des berges du tronçon 
amont. 

La partie entre la confluence de l’agglomération de Cernay a été 
totalement enrochée suite aux affaissements et aux protections d’agglomérations. Cette partie 
est entikrement la propriété du Syndicat aval et de la commune de Cernay. 
L’entretien y est fait régulièrement, mais de faire un effort sur la diversification de la 
végétation de rive. 

Sur les affluents, l’entretien n’est ou mal réalisé. 

2. Objectifs 

- Limiter les modes de protection des berbes par bétonnage et par enrochement. 

- Choisir des techniques végétales adaptées lorsqu’une protection s’avère effectivement 

- Obtenir d’ici 2005 une ripisylve diversifite, des bras secondaires recdés ou reconstitués ; 
avoir géré les berges en respectant l’écosystème et la diversité des habitats, et en 
favorisant leur réhabilitation ; maintedir ou restaurer la diversité et la continuité des 
milieux y compris en zone urbanisée. 

Ce type d’intervention doit être étudié ême dans les traversées d’agglomérations et les 
secteurs endigués. 

nécessaire notamment du point de vue dk la sécurité publique. 

- Le problème d’envahissement des berg s par la Renouée du Japon est difficile à rksoudre, 
mais la conservation de boisements es berges existants ainsi que la replantation de 
ligneux permettent la réinstallation d’u e ripisylve qui limite sa présence. 

. mise en place de lit mineur d’Ctiage sur I les secteurs recalibrés en surlargeur. 
- Diversifier les écoulements sur les zon s banalisées et notamment en zone urbaine avec la 
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3. Schéma d’amhagement 

3.1. R&gles de gestion et mesures réglementaires 

D’après le code rural (article 114), mais surtout depuis la loi 95-101 sur le renforcement de 
la protection de l’environnement, le rôle du riverain a dt& rappel&, ce dernier ayant l’obligation 
d’entretenir sa berge. L’expérience montre malheureusement que souvent le riverain est dbpassb par les 
6v6nements et manque de conseil ou de mathiel pour effectuer cet entretien. 

Le syndicat mixte de la Thur Aval et le syndicat mixte de la Moyenne Thur, en tant que 
syndicats d’entretien et de gestion de la rivière et de son tcosysthe, peuvent réglementairement se 
substituer aux propridtaires. De plus, ces syndicats ou leurs communes membres possèdent la majorité 
des rives des cours d‘eau. En ce qui concerne la Communautb de Communes de la Vallée de 
St Amarin, il serait souhaitable de gérer globalement la vbgdtation de rive. 

Il est nkessaire d’engager au-del& de la restauration de la végétation existante des 
replantations importantes des berges sur la base des listes détaillbes d’espèces autochtones adaptées et 
diversifiées d’arbres et d’arbustes (cf guide arbres et arbustes 68 + guide technique agence). 

Limiter les modes de protection de berges par bktonnage et par enrochement. Choisir des 
techniques vbgbtales adaptées lorsqu’une protection s’avhre effectivement nécessaire, notamment du 
point de vue de la sécuritb publique. 

Restaurer la diversité écologique des berges : 

- replanter des ripisylves diversifiées et adaptbes au milieu, 

- favoriser (ou créer) l’apparition d’irrégularités dans le découpage des berges 
(atterrissements, anfractuositts, méandres,. . .). 

Ce type d’intervention doit être envisagk même dans les traversées d’agglomérations et sur 
les secteurs endigués. 

3.2. Plan d’action 

Les deux.syndicats mixtes et la Communauté de Communes de la Vallée de Saint-Amarin 
adopteront un plan pluriannuel permettant d’ici à 2005 de faire un passage général sur l’ensemble de la 
Thur et ses affluents et visant à effectuer, 1& où cela s’avère nécessaire, des coupes sdlectives d’arbres, 
des replantations pour diversifier la ripisylve et des protections de berge le cas dchéant. Ces dernières 
mobiliseront des techniques vkgétales compatibles avec le maintien de la diversitk du milieu. 

Les esphes d’arbres B planter figurent en annexe no 1 (Guide des arbres et arbustes des 
bords de rivières, rkalisé conjointement par le Ddpartement du Haut-Rhin et l’Agence de l’Eau Rhin- 
Meuse)) 

3.3. Communicatiou et information des riverains 

Une fiche technique élaborée & l’attention des riverains et qui, aprhs diffusion restera 
disponible dans l’ensemble des mairies, a kt6 Blabode et figure en annexe no .... au présent SAGE. Son 
but est d’orienter le riverain dans l’entretien de la berge et d’éviter des erreurs fréquemment 
rencontrées. 

3.4. Dispositif de suivi et d’bvaluation 

Après ce premier passage de travaux importants, les rives devront régulièrement être 
entretenues. 

Itzdicateur : linéaire de rive entretenue. 
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Article 1.1.2 le profil en long ' : 
Les seuils (chutes d'eau) permettent de daintenir le profil en long de la rivière largement 

remanié par les aménagements effectués au fil des siècles. Ils sont indispensables pour garantir le fond 
du cours d'eau. Si certains de ces seuils venaient A disparaître, le gravier qu'il retient partirait, le fond 
du cours d'eau s'approfondirait. La rivibre divaguerait ensuite pour balayer son lit majeur. 

La mobilité du lit de la rivière qui à sa dynamique naturelle telle qu'elle peut être 
observée entre Vieux-Thann et Cernay est dans les secteurs où le lit majeur est urbanisé 

Ces seuils représentent un majeur pour la circulation du poisson. 

ou touché par les affaissements miniers. 

1. - Etat des lieux 

Les syndicats mixtes de la Thur Aval, oyenne Thur et la Communauté de Communes 
de la Vallée de Saint-Amarin ont reconstruit ou é la plupart des seuils de leur secteur. 

Il reste des seuils à consolider sur la p à Bollwiller et dans le secteur entre Cernay 
et Wittelsheim. 

Il est indispensable de définir en fo le joué par chaque seuil, les objectifs de 
réhabilitation pour chaque ouvrage. 

2. - Objectifs 

Obtenir d'ici à 2005 un parc de s en bon état et suffisant pour garantir la 
stabilité du profil en long, y compris sur les etenir régulièrement les ouvrages. 

Assurer la fianchissabilité des O espèces piscicoles présentes, migratrices 
ainsi que de la faune aquatique et semi-aqu 

3. - Schdma d'aménagement 

3.1. R&gles de gestion et mesures 

Réglementairement, les seuils clusive des propriétaires des droits d'eau, 
qui risquent de perdre leur droit en cas de ée de l'entretien. Cependant cette règle, 
qui était intéressante du temps des mou1 unales mues par la seule force motrice 
disponible qu'&ait l'hydraulique, pose ement. Ces droits ne représentent sur 
aucune chute du bassin versant une val e que l'amortissement de l'ouvrage au 
prix actuel de revient du courant élect ge se rompt, c'est tout l'équilibre du 
cous  d'eau qui est mis en péril, alors droit d'eau, lui, ne perd souvent pas 
grand chose. 

Les syndicats mixtes et la Communduté de Communes de la Vallée de Saint-Amarin, 
soucieux de la préservation des équilibres du cAurs d'eau, ont donc décidé de se substituer aux 
propribtaires défaillants. 

3.2. Plan d'action l 

En préalable, il conviendrait de ré liser un diagnostic hydraulique des ouvrages (y 
compris des busages), afin de déterminer leur utilit ' réelle pour le maintien du profil en long des cours 
d'eau. F 
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Il est prévu par les syndicats de reprendre l’ensemble des ouvrages qui le nécessitent d’ici 

Après la phase actuelle de reconstruction, il faudra veiller ii la surveillance et au bon 

2005. Il conviendrait de mener la même politique sur la partie amont. 

entretien des ouvrages. 

En effet il existe un certain nombre d’ouvrages de chute sur le cour d’eau, dont il faudra 
planifier des révisions périodiques. 

Aprks examen au cas par cas, les seuils dont l’activitk pour le maintien du profil en long 
est nulle, seront démantelés. 

3.3. Communication et information des riverains 

Une fiche technique sera diffisée sur la raison d’être et l’entretien des seuils. Son but est 
de renseigner les habitants sur la nécessitk de préservation de ces ouvrages et de les inciter à signaler 
en mairie toute dégradation qu’ils auraient pu constater. 

3.4 Dispositif de suivi et d’6valuation 

Indicuteur : nombre de seuils réhabilités. 
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Article 1.1.3 : les accès au cours d'eau 

1. Etat des lieux 

Les cours d'eau du bassin accès facile pour les travaux 
d'entretien nécessitant le passage de passage dites A4 sont très 
difficiles à utiliser dans la pratique si des cultures faites dans le lit majeur. 

Les cultures et les clôtures ne sont pas implantées dans les meilleures conditions, empêchant 
le passage des engins de travaux et d'entretien, 

Les syndicats mixtes souhaitant des berges doivent pouvoir y accéder 
facilement au moins sur l'une des rives, naturel des berges et la quiétude de la 

Le syndicat mixte de la Thur berges du cours d'eau. Ces chemins 
existent sur les deux rives de tout ce berges par le syndicat de la moyenne 

faune. 

Thur n'est pas encore assurée. C'est sur l'amont de la Thur que l'on rencontre encore beaucoup de 
propriétaires riverains et des accès difficiles. 

2. Diagnostic 

Les accès dans les zones de prairie de fauche et de pâture sont assez faciles, mais il faut revoir la 
. l  

politique des clôtures. 

Les accès, trbs difficiles dans les zones en culture ou dans la zone urbanisée, ne favorisent pas le 
suivi, l'entretien et l'utilisation du cours d'eau. 

La préservation des zones restées naturelles et la quiétude de la faune doivent être pris en compte. 

3. Objectifs 

Permettre l'accès aux cours d'eau, là oh possible, sur l'ensemble du linéaire aval de la 
confluence à Moosch pour les piétons et les engi Sur la partie amont, améliorer les accès 
actuels, ceci dans le respect du milieu. 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures réglementaires : 

- Favoriser l'implantation de bandes boisées enherbées en bord de cours d'eau dans le cadre des 
aménagements fonciers et de 

- Mise en œuvre du PPR de la 
servitude de passage sur une 
place. 

- Les collectivités ont intérêt à 

4.2. Plan d'action : 

- Inciter à l'achat des bandes 
département. 

- .Sensibilisation des 
Pour ces dernières, 
clôtures 
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- Mise en place d'aides & l'aménagement des acchs et des clôtures sous fornle contractuelle. 

4.3. Communication et information des riverains : 

Informer les propriétaires et exploitants des nécessités de faciliter l'accès et des mesures à mettre 
en œuvre. Une fiche technique sera réalisde pour les clôtures. 

4.4. Dispositif de suivi et d'halustion : 

Acchs acquis par les collectivités, mise en conformit6 des clôtures. 

Indicateur : linéaire facilement accessible aux piktons et aux engins d'entretien dans le respect 
de la qualitd du milieu et la quidtude de la faune. 

- Mise en place d'aides & l'aménagement des acchs et des clôtures sous fornle contractuelle. 

4.3. Communication et information des riverains : 

Informer les propriétaires et exploitants des nécessités de faciliter l'accès et des mesures à mettre 
en œuvre. Une fiche technique sera réalisde pour les clôtures. 

4.4. Dispositif de suivi et d'halustion : 

Acchs acquis par les collectivités, mise en conformit6 des clôtures. 

Indicateur : linéaire facilement accessible aux piktons et aux engins d'entretien dans le respect 
de la qualitd du milieu et la quidtude de la faune. 
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THEME 1 

Chapitre 1.2 : Zones inondables e
l 
I humides 

1. Etat des lieux 

Les zones inondables ont été en grande paqie urbanisées et supprimées, celles qui restent n'en Ont 
que plus d'importance. Leur cartographie a 6té e S toutes les communes en 1997. 

Les zones humides ont également 8 mal. Un inventaire liste les plus intéressantes dont 
certaines sont déjS protégées et gérées (cf. carte). 

2. Diagnostic 

Une grande partie du lit majeur de la Thur ayant été réduite par l'urbanisation en partie amont et par 
les endiguements en partie aval, il n'existe plus dh: marge de manoeuvre sur les zones inondables. Toute 
consommation supplémentaire des espaces résiduh constitue une aggravation du risque. De même, la 
suppression des zones humides restantes aurait un impact sur la biodiversité, le paysage mais aussi sur la 
qualité des eaux superficielles comme souterraines. 

3. Enjeux i 
- La protection des zones habitées contre hes inondations. 

- La qualité physique et biologique et le Ale des milieux aquatiques. 

- La recharge régulihre des nappes soute Il , aines. 

4. Orientations 

- Valoriser les richesses des milieux aquati 

- Prévenir le risque d'inondation des zones 

5. Objectifs 

la Thur et de ses afluents et conserver le maxinru de prairies et de boisement naturel des berges. i Préserver toutes les zones inondables et le zones humides qui existent encore dans le lit majeur de 

Reconquérir les zones inondables lir où c ' st possible. 

Conserver la couverture végétale permane te permettant la fuation des sols. 

Disposer d'une annonce de crue emcace. 
Sensibiliser les populations aux risques. i 
Actualiser le recensement, à humides inventoriées. 

Prendre en compte ces zones dans le cadre des particulier pour ce qui 
concerne l'établissement des priorités en vue programmes d'actions pour leur préservation 

Recréer des annexes hydrauliques le dans la poursuite des actions déjà 

Restaurer lir où cela s'avère possible dans les anciennes forêts 

et leur gestion. 

entreprises en milieu alluvial. 

alluviales de la Basse Thur. 
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THEME 1 ; CHAPITRE 1.2 

Article 1.2.1 : Zones inondables 

1. Etat des lieux 

Les zones inondables ont en partie été bâties, les superficies restantes n’en ont que plus d‘importance. 
Leur fonctionnement varie fortement de l’amont vosgien à fortes pentes à la plaine aval. 

La zone inondable de Cernay est en partie protkgk dans le cadre d’un arrêté de protection de biotope 
et de la maîtrise foncière par le Département. 

Une cartographie des zones inondables de la Thur au 1/10 O00 a été notifiée à tous les maires 
concernés courant 1997. 

2. Objectifs 

- Préserver toutes les zones inondables et les zones humides qui existent encore dans le lit majeur 
de la Thur et de ses aMuents et conserver le maximum de prairies et de boisement naturel des 
berges. 

- Reconquérir les zones inondables là où c’est possible. 

- Conserver la couverture végétale permanente permettant la fixation des sols. 

3. SchCma d’ambnagement 

3.1. Règles de gestion et mesures rbglementaires : 

- Mise en place du PPR pour la mi 2000. Ce PPR interdira, sauf exception, toute construction et 
remblaiement en zone inondable (zone bleue) et dictera des r&gles constructives dans les zones 
soumises à un risque en cas de dysfonctionnement de la protection (zone jaune) (cf. annexe no 

...). 
Pourraient être admis, à titre exceptionnel, les travaug d’infrastructures publique relevant d’un PIG 

(Projet d’Intérêt Général) ou déclarés d’utilité publique si toutes les conditions suivantes sont réunies : 

- Aucune autre solution palliative n’est techniquement et financièrement acceptable. 

- L’impact aura au préalable été ramené à l’impact minimal possible sur le champ d’inondation 
par choix de variantes économes en zones inondables. 

- L’écoulement des crues n’est pas entravé. 

- Les périm&tres exposes aux inondations ne sont pas modifiés. 

- Les volumes naturels perdus pour l’expansion des crues seront compensés par des volumes au 
moins égaux. En cas de difficulté technique, les valeurs seront recherchées dans le bassin versant 
de la Thur. 

- Les atteintes au milieu écologique seront compensées par recréation de milieux analogues. 

3.2. Plan d’action : 

- Enquete PPR fin 2000 

- Arrêté PPR début 200 1. 
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3.3. Communication et information des ri 4 

Une fiche technique sur la zone inonda 
G 

mairies. 

3.4. Dispositif de suivi et d'haluation : 

- Evolution des zones inondables par 

Indicateur : surface des zones inondablb 
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THEME 1 ; CHAPITRE 1.2 

Article 1.2.2 : Annonce et gestion des crues 

1. - Etat des lieux 

Les débits de pointe de crue de la Thur sont les suivants : 

L'annonce de crue est réalisde par la DDAF qui dispose d'une station limnimdtrique (Willer- 
sur-Thur) et d'une station mktbrologique (lac de Kruth-Wildenstein) sur le bassin de la Thur. 

II a 6t6 rhrganisd en 1985. Toutefois, l'annonce de crue fonctionne essentiellement pour la 
plaine. 

Le barrage de Kruth-Wildenstein et le See d'Urbès, dans une moindre mesure, sont les seuls 
outils de gestion des crues de la Thur. L'influence dkroît vers la confluence avec 1'111. 

2. - Diagnostic 

Le réseau d'annonce de crue est déconnecté du rkseau de connaissance. Les fonctionnalités 
restent limitées, sa modernisation serait souhaitable. La population oublie rapidement le risque. 

3. - Objectifs 

- Disposer d'une annonce de crue efficace 
- Sensibiliser les populations aux risques. 

4. - SchCma d'ambnagement 

4.1. Plan d'action : 

- Moderniser et ddvelopper le système d'annonce de crue. 
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- Mettre en place un modèle pluie-déb 
hautes eaux. 

4.2. Communication et information des r 

Informer les populations des risques ir: 

4.3. Dispositif de suivi et d’évaluation : 

Suivre annuellement les dkbits de crue 
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THEME 1 ; CHAPITRE 1.2 

Article 1.2.3 : Zones humides 

1. - Etat des lieux 

Voir Inventaire des Zones Humides Remarquables du Haut-Rhin. 

L'inventaire des zones humides remarquables du Haut-Rhin établi par le Conseil Génkral, 
recense plusieurs zones humides dans le pdrimktre du SAGE de la Thur. Par ailleurs, ces zones 
humides figurent comme zone prioritaire au SDAGE du bassin Rhin-Meuse. 

Certaines forêts inondables et tourbieres acides constituent des zones humides remarquables, 
de niveau d'intérêt national ou europkn. 

La plupart des zones humides de la Thur ont été dégradh ou supprimées du fait des 
aménagements hydrauliques rdalisés. 

2. - Diagnostic 

cf. inventaire des zones humides du Haut-Rhin - Conseil général. 

3. - Objectifs 

Actualiser le recensement, à 1'6chelle du périmettre du SAGE, les zones humides inventoriées. 
Prendre en compte ces zones dans le cadre des orientations fixbs par le SAGE, en particulier pour ce 
qui concerne 1'6tablissement des priorités en vue d'6laborer des programmes d'actions pour leur 
gestion. 

Recrkr des annexes hydrauliques le long de la Basse-Thur dans la poursuite des actions ddjà 
entreprises en milieu alluvial. 

Restaurer là où cela s'avkre possible les champs d'épandage, notamment dans les anciennes 
forêts alluviales de la Basse Thur. 

4. - Schéma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures rkglementaires : 

Préservation etlou mesure de protection, au-delà des moyens de gestion et d'entretien 
existants ou à créer ; sont envisageables par exemple les dispositions et zonages aux POS, Arrêt6 de 
Protection de Biotope, Réserves naturelles, maîtrise foncière par la collectivitC ou des organismes 
d'intkrêt public. 

Intégrer les zones humides dans les plans d'occupation des sols et autres documents 
d'urbanisme pour assurer leur prbservation. 

4.2. Plan d'action : 

Il appartient à la CLE, sur la base de l'inventaire, d'établir des priorités pour élaborer si 
nécessaire des programmes d'actions en matière de restauration puis de gestion des zones humides et 
de recrhtion de bras. 
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4.3. Communication et information des ri 1 erains : 

Stratégie collective pour la et la valorisation des zones humides au regard 
des autres enjeux. Sensibilisation de (membres et partenaires de la CLE 
notamment) sur la fragilitt et la Selon les cas, information du grand 
public. 

4.4. Dispositif de suivi et d’bvaluation : 

Gestionnaires existants ou constituer, collectivitCs ; dresser la liste des 

Indicateur : nombre de 

acteurs pour les sites recensts et Ctablir 
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THEME 1 

Chapitre 1.3 : Gestion Piscicole 

1. Etat des lieux 

Située dans une v a l k  fortement urbanisée, la Thur constitue un milieu aquatique fragile 
fortement conditionnt par les aménagements hydrauliques. 

2. Diagnostic 

Les espèces piscicoles prksentes souffrent d’une altération de la qualitk de l’eau visible depuis 
St Amarin et des amknagements successifs du lit mineur réalisks depuis des décennies. 

3. Enjeux 

La qualit6 biologique et physique des milieux aquatiques et le développement de la pêche. 

4. Orientations 

- Poursuivre l’amélioration de la qualité du milieu aquatique et la gestion de la pêche dans la 
vallée. 

5. Objectifs 

Assurer la libre circulation du poisson, y compris vers les afluents et restaurer les annexes 
hydrauliques, 

Poursuivre la diminution de la pollution industrielle et urbaine. 
Maintenir un débit rèservé sufluant pour assurer une vie piscicole normale. 

Recréer des zones de frqyères (annexe hydraulique et autres). 
Retrouver une population piscicole correspondant à la typologie réelle du milieu. 

Assurer un contrôle et un suivi des vidanges d’étangs (rèchauflement des eaux, espèces 
nuisibles). 

Mise en place d’une gestion globale de la pêche sur la vallèe de la Thur et favoriser le 
&veloppement du loisir pêche en harmonie avec le milieu naturel. 

Maintenir et restaurer la continuité des milieux et la diversitè des habitats. 

Maintenir les prairies inondables et les boisements alluviaux dans le lit majeur. 

Poursuivre l’optimisation du fonctionnement du barrage notamment pour la gestion des 

Inciter à la mise en place d’une rèciprocité inter-associations et développer In pêche. 

petites crues tout en tenant compte du niveau d’eau dans le barrage. 
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THEME 1 ; CHAPITRE 1.3 

Article 1.3.1 ~ 

1. Etat des lieux 

Affluent vosgien de 1'111, la Thur parcourt 5 

Sur tout le secteur du SAGE, la Thur el 
piscicole (salmonidés dominants). 

Parcourant une vallée très urbanisée et inc 
rejets et des prises d'eau et des aménagement 
aménagements contre les inondations. 

2. Diagnostic 

- Circulation des poissons difficile (seuil 
- Poursuivre la diminution de la polh 

- Abandon des annexes hydrauliques. 
- Banalisation du lit (grands travaux). 
- Création de plans d'eau. 
- Connaissance incomplkte des populatic 
- Présence d'espèces indésirables. 
- Dégradation des habitats et, en partie, 

déversoirs d'orages). 

3. Objectifs 

- Assurer la libre circulation du poisson 

- Poursuivre la diminution de la pollutic 
- Maintenir un débit réservé suffisant pc 
- Recréer des zones de fraykres (annexe 
- Retrouver une population piscicole COI 

- Assurer un contrôle et un suivi des v: 

hydrauliques. 

nuisibles). 

4. SchCma 6'amCnagement 

4.1. Regles de gestion et mesures rkglem 

- Proposer la mise en place de plans de ,  
- Interdire tout prélkvement dans les z 

Schéma Départemental de Vocation P 
- Eviter la construction d'ouvrages fixes 

- Assurer un suivi et un contrôle des 
réchauffement des eaux). 
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dbjectifs piscicoles 

km et draine un bassin versant de 26 1 km2. 

ses affluents sont classés en première catégorie 

strialisée, sa qualité est altérée par de nombreux 
hydrauliques. Elle a fait l'objet de nombreux 

infranchissables) y compris vers les affluents. 
:ion et nuisance (coloration, station d'épuration, 

ns d'écrevisses. 

es hyères. 

r compris vers les affluents et restaurer les annexes 

L industrielle et urbaine. 
Ir assurer une vie piscicole normale. 
iydraulique et autres). 
espondant it la typologie réelle du milieu. 

langes d'étangs (réchauffement des eaux , espèces 

ntaires : 

estion piscicole (article L. 233-3) 
lnes d'assec (conformément aux préconisations du 
cicole) 
le prises d'eau et la construction de plans d'eau 

vidanges d'étangs (espèces nuisibles, sédiments, 
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4.2. Plan d'action : 

- Aménager des passes il poisson et supprimer les busages pour assurer la circulation du 

- Restaurer et préserver les anciennes rigoles et toutes les annexes hydrauliques 
- Rechercher des solutions de dépollution B des coûts économiquement supportables 
- Renforcer les contrôles des repeuplements, uniquement possibles au vu des plans de 

- Lancer une campagne de recensement des tcrevisses. 
- Recréer des zones de frayère. . 

poisson 

gestion. 

4.3. Communication et information des riverains : 

Informer les locataires de l'obligation de mise en place d'un plan de gestion piscicole. 

4.4. Dispositif de suivi et d'évaluation : 

- Plan de gestion piscicole. 

- Suivi des résultats du r6seau hydrobiologique et piscicole. 

- Suivi des repeuplements. 

Indicateurs : Nombre de plans de gestion piscicole approuvb. 
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THEME 1 ; CHAPITRE 1.3 1 
Article 1.3.2 1: Gestion de pêche 

1 ,  1. Etat des lieux 

La pêche sur la Thur est partagée entre uatre Associations Agréées pour la Pêche et la 
Protection des Milieux Aquatiques : 1'AAPPMA la Vallée de la Thur (800 membres environ) et 
I'AAPPMA de la Haute Thur (100 membres e viron), 1'AAPPMA d'Ensisheim (450 membres 
environ), I'AAPPMA du Bassin Potassique (300 m 3 mbres environ). De nombreuses amicales de pêche 
existent par ailleurs dans le secteur. Le lac de dth-Wildenstein, accessible à tous les pêcheurs, et 
classé en le" catégorie constitue un site de pêche apprécié. 

2. Diagnostic 

La pêche n'est pas gérée d'une façon glo ale sur la totalitd du parcours de la Thur et cette 

Mise en place d'une gestion globale de 1 , pêche sur la vallée de la Thur et favoriser le 

Inciter à la mise en place d'une réciprocité inter-associations et développer la pêche. 

situation ne facilite pas le développement du loisir pêche dans la vallée. 

3. Objectifs 

dkveloppement du loisir pêche en harmonie avec le milieu naturel. 

bi 

4. Schbma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures régleme " taires : 

Développer un plan de gestion piscicole gl O bal pour la vallée de la Thur et un plan de gestion 
piscicole pour le lac de Kruth-Wildenstein compatible avec les objectifs du barrage. 

4.2. Plan d'action : 

Inciter les associations concernées à un k approche concertée de la gestion piscicole et 
halieutique et les Districts, Syndicats et communeh a concéder leur droit de pêche à une ou plusieurs 
Associations Agrées pour la Pêche et la Protection des Milieux aquatiques citées ci-dessus. 

4.3. Communication et information des iverains : 

Informer les locataires de l'obligation de mise en place d'un plan de gestion piscicole. 

4.4. Dispositif de suivi et d'bvaluation : 

Plan de gestion piscicole. 

Nombre de pêcheurs dans la vallée et nombre de permis nécessaires pour accéder à la 
totalitd des parcours de pêche. 

Indicateurs : nombre de pêcheurs et plans de gestion piscicole. 
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THEME 1 ; CHAPITRE 1.3 

Article 1.3.3. : Gestion de la faune 

1. Etat des lieux 

Les milieux aquatiques et les milieux associés constituent un habitat important pour la faune. 
On y recense de nombreuses espèces dont certaines protbgdes . 

2. Diagnostic 

Les boisements alluviaux et prés inondables jouent un r81e important. 

3. Objectifs 

- Maintenir et restaurer la continuitb des milieux et la diversitd des habitats. 

- Maintenir les prairies inondables et les boisements alluviaux dans le lit majeur. 

- Poursuivre l'optimisation du fonctionnement du barrage notamment pour la gestion des 
petites crues tout en tenant compte du niveau d'eau dans le barrage. 

4. Schéma d'aménagement 

On peut envisager la crkation d'espaces protdgks (Réserve Naturelle - ArrW de protection de 
biotopes) pour prendre en compte à la fois les habitats et les esphes. 

Mesure complémentaire : acquisition des habitats remarquables par la collectivitk pour en 
assurer la pérennitk. 

4.1. Rhgles de gestion et mesures rkglementaires : 

Maintien des Drames : 

Il s'agit de zones agricoles devant être maintenues par accord avec les agriculteurs. La 
disparition des pds constitue une modification de biotope nuisant gravement aux espèces citées 
inféoddes à ces milieux ouverts, ainsi qu'à la quditd de l'eau. 

. .  

La gestion de ces espaces prairiaux doit faire l'dbjet de conventions avec les agriculteurs 
pour favoriser la restauration et le maintien des habitats. 

Maintien des bois- : 

Inciter à la protection dans le cadre des P.O.S., accords avec les propribtaires pour la 

Important : 

Préserver voire rbtablir la continuitd des habitats et la libre circulation de la faune 
aquatique et semi-aquatique le long de l'ensemble du rkseau hydrographique : ex. : passes à poissons, 
passages à faune sur les seuils et en zones urbaniskes, continuité des berges sous les ponts, ... 

gestion. 
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THEME 2 - GESTI 
QUANTITATIVE D 

IN QUALITATIVE ET 
I LA RESSOURCE 

1. Etat des lieux 

Le bassin de la Thur ne connaît pas de 
rencontrés sont essentiellement dus à des dépasse 
persiste sur certaines ressources. Les protections ( 
problèmes, elles restent néanmoins nkcessaires en 1 

La qualité de l'eau superficielle reste insufi 

Le régime d'étiage est soutenu artificiellerr 

Les petits aquifères restent mal connus e 
coûteuses eu égard à la taille des ressources qui dl 
de communes. 

2. Enjeux 

La qualité du milieu aquatique et de l'eau ( 

La satisfaction des besoins en eau des pop1 

La préservation de la ressource en eau sou' 

3. Orientations 

Améliorer la qualité des eaux superficielle 

Améliorer la qualité et la sécurité de l'eau 

Inciter à l'économie d'eau (même si 
d'actualité). 

Moduler les prélèvements en fonction du ( 

Améliorer l'efficacité de l'assainissement 1 

Améliorer la connaissance des aquifères li 

jblèmes quantitatifs et les problèmes qualitatifs 
:nts ponctuels des normes. Néanmoins, un risque 
captages ne permettent pas de résoudre tous les 
ticulier pour la bactkriologie. 

lnte mais l'amélioration est nette. 

t. 

leu protégés, les procédures s'avérant lourdes et 
eurent néanmoins primordiales pour bon nombre 

ribuée par l'alimentation en eau potable. 

tions. 

.aine. 

tribuée. 

ur l'instant le problkme quantitatif n'est pas 

it disponible. 

I urbain qu'industriel. 

à la Thur. 
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THEME 2 

Chapitre 2.1 : Eau Potable 

1. Etat des lieux 

L’eau potable est distribuée par 39 entités sur le bassin de la Thur, mais à partir de nombreuses 
sources en montagne. En plaine, l’eau est prélevée dans la nappe. 

De manikre génhle,  la qualité de l’eau potable distribude est bonne, certaines ressources 
restent n b o i n s  fragiles à la pollution bactériologique en montagne ou par les nitrates ou les 
pesticides en plaine. 

De nombreuses ressources ont fait l’objet de protection ; n h o i n s ,  ces procédures n’ont pu 
&re men& B leur terme. De plus, la situation a évoluk, les protections ne sont pas toujours adaptées. 

2. Diagnostic 

Le bassin de la Thur ne connaît pas de problème quantitatif et les problèmes qualitatifs 
iencontrés sont essentiellement dus 21 des dépassements ponctuels des normes. Néanmoins, un risque 
persiste sur certaines ressources. Les protections des captages ne permettent pas de résoudre tous les 
problbmes, elles restent néanmoins nécessaires en particulier pour la bactériologie. 

3. Enjeux 

- La qualitk de l’eau potable distribuée. 

4. Orientations 

- Améliorer la qualité et la sécuritk de l’eau distribuée. 

- Inciter h I’kconomie d’eau (même si pour l’instant le problème quantitatif n’est pas 
d’actualitk)). 

5. Objectifs 

Maintenir et garantir de l’eau de bonne qualité bactèriologique pour toutes les communes 
dans les meilleurs délais, en tout état de cause avant 2002. 

Maintenir la qualité actuelle de l’eau d’alimentation par rapport aux paramètres nitrates au 
point de puisage @ui& ou source) et. rechercher à l’améliorer. 

Maintenir la bonne qualité de l’eau viS-2-vis des pesticides, par la mise en place de 
dispositiji permettant de réduire, voire de supprimer 1 ’utilisation des pesticides. 

Régulariser l’ensemble des dossiers de pkrimètres de captages d’eau potable d’ici 2003, 
mettre en place les procédures d’indemnisation et appliquer la réglementation. 

Réactualiser les anciennes protections inadaptées. 

Sensibiliser les utilisateurs à la rareté de la ressource, les inciter à I’économie d’eau 
(information et conseils) 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.1 

Article 2.1.1 : Qualité bacté 1 iologique de  l'eau d'alimentation 

1. Etat des lieux 

La qualité bactériologique de l'eau a fait l'ob'et d'une synthèse pour les années 1992 à 1998. 

Sur 39 unités de- distribution (UD), 26 d' ntre elles ont réussi à maintenir durant ces sept 
r' 

années une très bonne qualité bactériologique. 

été ou sont observées. Parmi les plus récentes, notons Wattwiller, Oderen (zone haute) et 
Storckensohn pour laquelle un traitement de désinfktion a étk installe en 1999. 

Sur ces 39 UD, 23 distribuent une eau ayant subi un traitement de désinfection (chloration ou 
javelisation). Deux collectivités (Uffholtz et Wattwiller), vont très prochainement être desservies par 
de l'eau désinfectée (mise en place de lampes U.V.). 

Pour les 13 autres U D ,  des dégradations ( p ,  1 ssagères pour certaines) de la qualité de l'eau ont 

2. Diagnostic 

La qualité bactériologique de l'eau est bonne sur le bassin de la Thur. Néanmoins certaines 
ressources restent fragiles. 

3. Objectifs 

les meilleurs délais, en tout état de cause avant 200$ 
Maintenir et garantir de l'eau de bonne quilité bactériologique pour toutes les communes dans 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures régle 

Application du décret no 89.3 du 89 modifié, relatif aux eaux destinées h la 
consommation humaine, A l'exclusion des eaux lles. Ce décret concerne notamment : 

- les normes de qualité (annexe 1. l), 

- la mise en place des périmètres d ion ou modification). 

- application de la Loi sur l'eau et ent les articles concernant la mise en 
conformité de l'assainissement. 

4.2. Plan d'action : 

- visite des ouvrages par les servic ec le gestionnaire, 

- sensibilisation des communes à me de qualité par une gestion plus 
globale de la filière d'alimenta production, environnement des 
ouvrages (végktation, assainis dbjections animales...), traitement 
kventuel, 

- mise en place de traitement si n 
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4.3. Communication et information des riverains : 

- au cas par cas lors des visites des ouvrages : sensibilisation des élus et services 
techniques, 

- session de formation, 

- lettre circulaire rappelant les obligations réglementaires, 

- diffusion des bilans sanitaires sur la qualité de l'eau et de l'état d'avancement de la mise 
en conformité de l'assainissement. 

4.4. Dispositif de suivi et d'6valuation : 

- Mise en place de programmes de qualit6 pour le rdseau d'eau potable, comprenant une 
formation régulikre des agents, un entretien régulier des ouvrages ainsi que le nettoyage 
et la d6sinfection. 

- Mise en place de services d'assainissement dans les communes. 

Indicateur : nombre d'analyses bactériologiques non conformes. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2. 

Article 2.1.2 

1. Etat des lieux 

1 l 

: Teneur en lhitrates de l'eau d'alimentation 

Cinq unités (1 5 communes sur 42 du S.A.G. .) distribuent une eau dont la teneur en nitrates se 

La commune de Rouffach distribue dans le secteur concerné l'eau la plus chargée en nitrates ; 

situe autour de 25 mg/l ou au-dessus, la limite de p P abilité étant de 50 mglitre. 

néanmoins, la baisse semble se confirmer : 42,5 mg l 1 en 1994,41,8 en 1995 et 39,3 en 1996. 

Le Syndicat de la Plaine de 1'111 (forages A Rouffach), connaît également des taux de nitrates 
assez importants. Après une augmentation régulikre jusqu'en 1991, un retrait lent des nitrates paraît 
s'amorcer (malgré une pointe en 1995). La réalisatidn d'un nouveau champ captant est en cours dans le 
Kastenwald. 

L'eau de Staffelfelden et Wittelsheim, alim par le S I W  du Bassin Potassique de la Hardt, 
commence à dépasser nettement les 25 mg/l. 

2. Diagnostic 

En montagne l'eau est de trks bonne par rapport aux nitrates. En plaine, la situation se 
dégrade et le risque de dépassement de mais l'eau reste conforme aux normes partout. 

3. Objectifs 

Maintenir la qualité actuelle de l'eau par rapport aux paramètres nitrates au 
point de puisage (puits ou source) et rechercher 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures régle 

Les communes concernées, la struct munale ou le gestionnaire de la ressource 
doivent assurer l'application des prescriptio dans les arrêtés de déclaration d'utilité 
publique des périmètres de protection. 

Un arrêté interdépartemental inst mme d'actions dans les zones désignées 
comme vulnérable à la pollution des eau s d'origine agricole, fixe les conditions 
d'kpandage des produits fertilisants. 

Réactualisation des arrêtés de pre mètres de protection, si ces prescriptions 
sont moins contraignantes que celles de l'a 

4.2. Plan d'action : 

Il existe sur le terrain, des op pacts de la fertilisation sur 
l'environnement menées par la profession at. Ce type d'opdration, en 
cours de mise en oeuvre est intitulé 

Mise en place de service 

Rachat par la commun périmbtres de protection 
(immédiats ou rapprochés) avec mis e nécessitant pas d'apport 
d'engrais. 
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43. Communication et information des riverains : 

Au travers des publications des opérations FERTI-MIEUX et bilan sur la mise enoeuvre 
des services d'assainissement au niveau communal. 

4.4. Dispositif de suivi et d'dvaluation : 

Le suivi est assuré par l'application de l'arr&6 interdépartemental pdcité et pris en 
application de la directive nitrates. 

Indicateur : évolution des teneurs en nitrates des ressources en eau potable. 
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dans l'ead d'alimentation 

1. Etat des lieux 

Quatre unités distribuent une eau dont la te eur en atrazine ou simazine dépasse O, 1 pgllitre. 

Il est à noter que les collectivités dont le ébit journalier est inférieur A 100 m3/j ne sont pas 

En complément à cette première camp i gne de recherche de pesticides, une campagne 

soumises au contrôle des pesticides (réf. décret no 8 .3 du 3 janvier 1989 modifié). 

supplémentaire a été entamée à l'initiative de la ASSY auprès de collectivités desservant moins de 
500 habitants. L'adhésion à ce programme n'est 

Les collectivités retenues sont de proximitk d'unités de distribution, pour 
lesquelles des traces de pesticides ont éttc 

Les résultats sont intégrés au 

2. Diagnostic 

Il n'existe pas de diagnostic h ce jour. 

3. Objectifs 

dispositifs permettant de réduire , voire de supprider l'utilisation des pesticides. 
Maintenir la bonne qualité de l'eau vis à-vis de ce paramètre, par la mise en place de 

4. Schéma d'aménagement I 
4.1. R&gles de gestion et mesures 

pour l'eau potable en ce 
- application du décret no modifié, qui fixe la limite de qualité 

- O, 1 pg/l par substance la dieldrine, l'heptachlore 
I et l'époxyde 

4.2. Plan d'action : 

- sensibilisation des utilisateurs pesticides aux effets sur l'environnement et tout 
particulièrement sur l'eau, réunions d'information dont l'objectif est le 
changement des 

- rachat par la dans les différents périm&tres de protection 
ou mise en place de culture sans apport 

de pesticides. 
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43. Dispositif de suivi et d’bvaluation : 

- 6valuation des dispositifs de protection, 
rkgulières. 

Indicateur : bilan annuel de la qualité de l’eau. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.1 

Article 2.1.4 : Périmbtr s de protection des captages d'eau potable 

1. Etat des lieux 1 
En mai 2000, dans le secteur du S.A.G.E. e la Thur, il reste 2 ressources sur 137 dont les 

périmètres de protection ne sont pas déclarés d'utilit ' publique et qui ne bénéficient pas d'autorisation 
d'utilisation à des fins de consommation humaine : 

- le forage du Gehren alimentant Willer-s r-Thur, 
- le forage no 3 de Cernay, toutefois situé 1 ans les périmètres de protection des forages no 1 

1 et no 2, 

2. Diagnostic 

Les ressources de petite taille sont diffi iles à protéger et les protections quelque peu 

Il faut mener à bien toutes les procédures dl'tablissement d des périmètres de protection. 

- Régulariser l'ensemble des dossiers d'ici 2003, mettre en place les procédures 
d'indemnisation et appliquer la régleme tation. 

- Réactualiser les anciennes protections i 1 adaptées. 

anciennes. Une réactualisation s'impose en montagne. 

3. Objectifs 

4. Schéma d'aménagement 

4.1 - Règles de gestion 'et mesures rCglem.:ntaires : 

La circulaire interministérielle du 24 juil et 1990, relative à la mise en place des périmètres 
de protection des points d'eau destinée à la cons0 mation humaine ainsi que la circulaire no 1 du 8 
janvier 1993 concernant l'application de l'articl 1 de la loi no 92.3 du 3 janvier 1992 sur l'eau, 
précisent que : 

- la mise en place des périmetres de p ion des prélkvements de points d'eau destinCe à la 
consommation humaine constitue gation lkgislative pour les points d'eau suivants : 

les points d'eau créés avant 1964 : ages ne bknéficiant pas d'une protection naturelle 
efficace doivent faire l'objet d'un tion d'utilité publique pour la mise en place des 
périmètres de protection, en appl l'article 13.1 de la loi no 92.3 du 3 janvier 1992 
sur l'eau dans un délai de 5 ans à sa parution, soit le 4 janvier 1997 ; 

points d'eau créés après 1964 : 1 doivent être régulièrement autorisés et dotés de 
leurs périmètres de protection. 

4.2. Plan d'action : 

Un état des lieux sur l'ensemble nt du Haut-Rhin a été réalisé et présenté aux 
membres du Conseil Départemental d'Hy séance du 26 juin 1997. 

Une commission inter-services a ar Arrêté Préfectoral du 2 1 octobre 1997 afin 
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d’assurer une meilleure coordination des services et d’améliorer le suivi des dossiers. 

Sensibilisation des agents municipaux et/ou gardes champêtres à cette réglementation. 

4 3  - Dispositif de suivi et d’évaluation : 

- application des prescriptions et demande de modification si cela est nécessaire pour les 

- mise it jour r6gulihe de la liste des ressources ne bénéficiant pas de périm&re de 

Indicateurs : - nombre et superficie des zones de protection de captage d’alimentation en eau 

- nombre de consommateurs alimentés par une eau potable dont le captage 

communes, . 

protection. 

potable 

bénbficie d’une protection. 
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THEME 2 

Chapitre 2.2 : Eaux superficielles 

1. Etat des lieux 

Les eaux superficielles ne répondent pas aux 
km de cours d'eau, même si l'on constate une nett 
certains paramètres font défaut dans les objectifs de I 

Le régime hydrologique est très contrasté e 
sont parfois difficiles en plaine du fait des infiltrat 
atteindre l'objectif réglementaire de débit de soutie 
l'objectif réglementaire est trop ambitieux par ra 
néanmoins un atout pour la vallée en permettant en : 
été. 

2. Diagnostic 

Les objectifs de qualité dtfinis dans la cartc 
Général en décembre 1976 après une large concerta 
Comité de Bassin Rhin Meuse le 12 novembre 1984, 

L'objectif de qualité de la Thur est de 1A de 
jusqu'h la confluence avec 1'111. L'objectif de qualité 1 

)bjectifs de qualité fixés en 1976 sur 2/3 des 160 
amélioration ces dernières années. Par ailleurs 

lalité actuels. 

tre le haut de la vallée et la plaine. Les étiages 
Iris dans la nappe. Le barrage de Kruth ne peut 
d'étiage, au niveau qui lui a été fixé. En effet, 

?ort aux possibilités du barrage. Il représente 
uticulier l'alimentation de certaines industries en 

départementale ont été approuvés par le Conseil 
on au niveau départemental et régional et par le 

I source à Fellering, de 1 B jusqu'A Thann et de 2 
: la Vieille Thur est de 1 B. 

La qualité de l'eau superficielle reste insuffilante mais l'amélioration est nette. 

Le régime d'étiage est soutenu artificiellement ; le niveau de débit obtenu est toutefois bien 
inférieur aux résultats escomptés. 

3. Enjeux 

La qualité du milieu aquatique. 

4. Orientations 

Améliorer la qualité des eaux superficielles 

Moduler les prélèvements en fonction du d bit disponible 4 
5. Objectifs 

Atteindre partout l'objectifde qualité et de 

Des objectijbs complémentaires 
Gestion des Eaux (SDAGE). 

connaissances, des outils 
pour les aspects relatqs ir 

Rechercher par 
Déterminer le 

conflueme entre la Thur et le Bourbach. 

toxiques. 

souterraines au cours du temps. 
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Evaluer l’impact de ces prélèvements sur la Thur. 

Ajuster les prélèvements en eaux superficielles et souterraines en fonction de leur impact. 

Evaluer les prélèvements d’origine agricole. 

Poursuivre le maintien de la propreté du site du barrage de Kruth- Wildenstein. 
Continuer à optimiser la gestion du barrage de KRUTH- WILDENSTEIN. 

Résoudre le problème de la répartition du débit au niveau de la prise d’eau de la Vieille 
Thur ainsi que les problèmes d’irrigation sur cette &Duence. 

Ajuster les prélèvemen ts 
et en fonction du dbbit disponible 
Moduler les débits 

Aflner la connaissance des débits d ’étiage en fonction des périodes de retour, le long de la 
rivière. 

Les débits d’objectijs d’étiage sur la Thur correspondent au &bit d’étiage de fréquence 115 

Confirmer les rôlesprioritaires de la retenue de rkgulation des débits de la Thur : 
(débit d’étiage qui revient en moyenne tous les 5 ans). 

soutien des étiages, 
ècrêtement des crues. 

Maintenir l’effortpour une gestion adaptke des lâchers d’eau de manière à : 
.garantir la valeur plancher écologique critique f i - e  à 0,8 m3/s à Willer-sur-Thur, 

respecter le règlement d’eau du barrage. 
(( Laisser passer N les petites crues d’automne kcologiquement Maéfiues pour la rivièm 
Optimiser l’écrêtement des crues par l’amélioration des prévisions métèorologiques à court 

terme. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.2 

Article 2.2.1 

1. Etat des lieux 

La reconquête de la qualité de l'eau fut d'abo 
pollution par des matières organiques et oxydables 
leur bon fonctionnement. Communes et établissem 
noirs". 

Le constat encourageant que l'on peut dre 
d'attitude de la "collectivité de l'eau du bassin Rhin-] 

- pollution maîtrisée dans les secteurs od les 

- situation davantage conforme aux objectifs 

Pour autant, ces progrès ne doivent pas mi 
reconquête de la qualité de l'eau des rivières. Ainsi, 
à mesure des progrès enregistrés sur la "pollution ck 

. nitrates, phosphore, substances à risque tox 

2. Diagnostic 

* Les matières organiques et oxydables 

Les matières organiques et oxydables rasse 
consommer l'oxygène de l'eau pour se dégrader en C I  

Qualité de l'eau 

1 une lutte contre les principaux "points noirs" de 
rivant les rivières de l'oxygène indispensable à 
nts industriels étaient à l'origine de ces "points 

3er aujourd'hui traduit un profond changement 
.euse'' dans cette reconquête de l'eau : 

rejets canblisés" étaient les plus importants, 

le qualité fixés pour les principales rivikres. 

quer les difficultés sans cesse croissantes de la 
autres types de pollution se sont rbvélés au fur et 
sique", et en particulier : 

lue, bactériologie. 

tblent l'ensemble des substances susceptibles de 
nposés minéraux. 

Tous les rejets urbains, agricoles et bon non.bre de rejets industriels en contiennent. 

Sur les quelques 160 kilomètres de rivières où la qualité est connue, seulement un peu moins 
du tiers a une qualité bonne ou très bonne. Le reste se répartit en qualité moyenne (46 %) ou médiocre 
à mauvaise (22%). 

Par ailleurs, on note une présence parfois importante d'algues au niveau de la confluence entre 
la Thur et le Bourbach. 

Ce bilan'ne doit pas masquer les progrès considérables enregistrés depuis une dizaine d'années 
: en 1985, les trois quarts de ce linéaire étaient en qualit6 médiocre ou mauvaise. Cette amélioration 
traduit les efforts engagés dans la lutte contre la pollution, notamment dans le cadre du contrat de 
rivière Thur. 

*Autres types de pollutions 

Les niveaux de pollution par les nitrates et le phosphore sont, dans l'ensemble, faibles à 
moyennement élevés, mais peuvent être localement impoe,ants et avoir des répercussions vers l'aval et, 
pour les nitrates, sur la qualité de la nappe dans les zones d'infiltration. 

En matière de pollutions par les substancos B risque toxique, la Thur présente un niveau de 
contamination par le mercure, pollution principalement historique, I'hexachlorobenzène (HCB) et les 
polychlorobiphényles (PCB). Ces contaminations sont observées à l'aval de Thann. Il faut noter que 
l'incidence est importante dans la mesure où le niveau de pollution par le mercure et le PCB est élevé 
dans 1'111 jusque en aval de Colmar. 
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3. Objectifs 

Atteindre partout l’objectif de qualité défini par le Schéma Directeur d’Aménagement et de 
Gestion de l’Eau (SDAGE). 

Des objectifs complémentaires pourront être définis prenant en compte l’évolution des 
connaissances, des outils d’appdciation de la qualité de 1’eau.et des réglementations notamment pour 
les aspects relatifs à la pollution toxique et P la qualité globale des cours d’eau. 

Rechercher par consensus des objectifs pour les autres param&tres importants. 

Déterminer le phbnom6ne à l’origine de la présence importante d’algues au niveau de la 
confluence entre la Thur et le Bourbach. 

Chercher à réduire les rejets existants de mbtaux lourds, micropolluants et autres produits 
toxiques. 

4. Schéma d’aménagement 

4.1. Rhgles de gestion et mesures réglementaires : 

La carte départementale d’objectifs de qualité établie en 1976 et reprise dans le SDAGE 
reste la base essentielle, pour l’instruction des dossiers relatifs aux rejets dans le cours d’eau. 

On peut citer également, pour mkmoire, la réglementation sur les installations classées 
(loi de juillet 1976), les directives CEE et leurs Décrets d’application (assainissement urbain), l’arrêté 
intégr6 du 2 février 1998, le plan d’action Rhin. 

4.2. Plan d’action : 

A définir par thèmes retenus : assainissement urbain, assainissement industriel, agriculture ... 

4.3 Dispositif de suivi et d’haluation : 

Bilan qualitatif annuel des stations du RNB (voir carte no ) de Willer-sur-Thur, Staffelfelden, 
Ensisheim sur la Thur et de Herrlisheim sur la Vieille Thur. 

Indicateur : qualité constatée au niveau des stations du réseau RNB. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.2 
~ 

Article 2.2.2 : Préièvements dans( 1 

1. Etat des lieux (estimations issues de l'e{p 

L'estimation des prelèvements effectués da n s 

l'Eau). 

les collectivités et les industriels, que ce soit 
donnés dans les tableaux suivants. Concernant 
réalises dans la nappe d'accompagnement de la Th 
nappe d'accompagnement stricto sensu), des 
dans la nappe d'Alsace). 

a Thur et nappe d'accompagnement 

loitation des données redevances de l'agence de 

les alluvions en 1986, 1991, 1994 et 1996, par 
LUX souterraines ou en eaux superfkielles, sont 
R souterraines, il a été distingué les prelèvements 
en amont de Vieux-Thann (prelbvements dans la 
ments réalises en aval de Thann (prélèvements 

en amont de V1eax-Thann 

91 1994 1996 

37 O00 201 O00 94 O00 

246 O00 2 337 O00 1 966 O00 

583 O00 2 538 O00 2 060 O00 
I I I 

Prdlèvements des collectivites situes à Cernky, Uffholtz et Vieux-Thann 

Prelèvements industriels situCs à Staffelfelden, Cernay, Wittelsheim et Ensisheim 

Prélèvements annuels fm3) dans la Thur 

1986 l l
g9

1 
1994 1996 

Collectivités 1 263 O00 1 1 500 O00 1 527 O00 1 376 O00 

Industriels 9 074 O00 9 285 O00 9 070 O00 9 875 O00 

Total 10 337 O00 ~ 10 785 O00 10 597 O00 1 1  251 O00 

Prélèvements des collectivités situés à M o  Willer-Sur-Thur et Bitchwiller-Thann 

Prklbvements industriels situés à et Vieux Thann 
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2 . Diagnostic 

Le bassin de la Thur ne connaît pas de problhmes quantitatifs au point de vue de l'exploitation 

Les prélèvements ne sont pas toujours bien connus grâce aux seules données "redevance" qui 
ne sont pas conçues pour ce type d'exploitation. Pourtant, une connaissance fine des prélèvements, et 
de leurs variations interannuelles et saisonniikes permettrait de mieux appréhender leur impact sur le 
débit de la Thur. 

Compte tenu des données "redevance" disponibles, on ne perçoit aucune tendance nette 
d'augmentation ou de diminution des pr6lhvements au cours des dix dernières années, qu'il s'agisse des 
prélèvements des coliectivitb ou des industriels, en eaux souterraines ou en eaux superficielles, en 
amont ou en aval. 

Les pdlhements industriels représentent entre 80 et 90 % des préltvements annuels en eaux 
souterraines, et entre 85 et 90 % des prdlhvements totaux en eaux superficielles. Pour limiter l'impact 
des prélhvements sur la Thur, il faudra donc agir en priorité sur les prélhvements industriels. 

des ressources. Le principal problème réside dans l'impact des prélèvements sur le débit de la Thur. 

3 . Objectifs 

- suivre l'évolution des prélhvements en eaux superficielles et également en eaux 
souterraines au cours du temps 

- Cvaluer l'impact de ces pdlèvements sur la Thur 
- ajuster les pdlèvements en eaux superficielles et souterraines en fonction de leur impact 

- évaluer les prélhvements d'origine agricole 

4 .  SchCma d'amdnagement 

4.1 R6gles de gestion et mesures reglementaires : 

Concernant les prélhvements, les contraintes réglementaires existantes sont les autorisations 
prkfectorales de prélèvements. 

La rbgle de gestion préconisk est de veiller B ce que les prélhvements effectuCs en eaux 
superficielle ou en eau souterraine n'influence pas de manière trop importante le débit de la Thur 

4.2 Plan d'action : 

- suivre l'évolution. des prélèvements en eaux superficielles et également en eaux 
souterraines au cours du temps, en parallele avec le suivi du débit de la Thur, 

- vkrifier que les autorisations prkfectorales de prklhvement correspondent bien aux 
prélèvements effectivement réalisés, et le cas échéant, faire appliquer les arrêtés pris, 

- évaluer l'impact des prélhvements en eau superficielle ou souterraine sur la Thur, 

- optimiser les consommations d'eau et hiciter à l'économie, 

- réduire si possible les p&l&vements industriels en eaux superficielles et souterraines en 
fonction de leur impact, et ce dts que le seuil d'alerte dans la Thur est dépassé. 

4 3  C a  * *F &si ixfdmmided&s~de c e  plan d'action, ainsi que les collectivitks 
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4.4 Dispositif de suivi et d'divaluation : 

- suivi des d6bits de la Thur au cours du 1 emps 

- suivi des prélèvements avec une frkque ce au minimum hebdomadaire 

Indicateur : - débits pr6levés dans la Thur e P sa nappe d'accompagnement. 
- corr6lation avec le débit de laiThur. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.2 

Article 2.2.3 : Débits d’étiage 

1. Etat des lieux 

Rendements d’étiage tds contrastés entre l’amont et l’aval du bassin : rendement assez fort 
(> 5 l/s/kmz pour le QMNA 5 ans dans le haut bassin Vosgien ; décroissance rapide vers l’aval avec 
moins de 2 l/s par k m 2  il la sortie du Massif Vosgien et secteur de pertes de ddbit au profit de la 
nappe d’accompagnement (cône de déjection de la Thur) en aval de CERNAY jusqu’au confluent 
avec 1,111. . 

Les débits d’étiage (( observés N (période 1968 - 1990, catalogue des débits d’dtiage) sur le 
bassin versant de la Thur sont reportés dans le tableau suivant. En italique, figurent les débits 
d’ktiage quinquennaux naturels reconstitués (sans la retenue, ni dérivation) : 

Surface Bassin 
Versant (km2> 

86,7 159 

Module (m3/s) 1’10 3,65 5,lO 5,90 5 3 5  4’42 

Etiage F 1/5 (m3/s) 0,015 0,85 1 0,955 0,982 0,850 O, 160 

Etiage F 1/5 0,561 * O, 661 O, 688 0,SS 7 0, 530 
naturel reconstitué 
(nt3/s) 

2. Diagnostic 

Le soutien d’étiage de la Thur est assurd par la retenue de Kruth-Wildenstein, mais 
l’objectif contractuel de 2 m3/s à Willer-sur-Thur est difficilement atteint : une année sur deux le 

. ddbit moyen du mois le plus sec passe en dessous de 1,s m3/s et les étiages chutent régulièrement 
chaque annk jusqu’à 1 m3/s, voir moins, mal& les lâchures. Même en optimisant la gestion, il 
s’avkre que la réserve d’eau n’est pas dimensionnk pour satisfaire l’objectif initial en période de 
sécheresse. 

Les infiltrations d’eau de la Thur vers la nappe tout au long de son cours peuvent être 
importantes notamment en annk skhe. Il faudrait lâcher jusqu’h plus de 2 m3/s au barrage pour 
assurer 1 m3/s au niveau de Willer-sur-Thur, ce qui entraînerait une diminution du volume retenu 
nettement trop rapide au regard des r&gles de gestion furées. 

La valeur critique à la station limnimhtrique de Willer-sur-Thur permettant de garantir la 
survie de la faune aquatique, est estimée il 0,8 m’/s (étude d’impact relative au renouvellement des 
centrales hydroélectriques de Cernay). 
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3. Objectifs 

- continuer à optimiser la gestion du barra b e de KRUTH-WILDENSTEIN, 

- résoudre le problème de la répartition du dkbit au niveau de la prise d'eau de la Vieille 
Thur ainsi que les modalitks d'irrigation (sur cette diffluence. 

- Ajuster les prélèvements 
et du dkbit disponible 
- Moduler les débits 

- Affiner la connaissance des débits ge en fonction des périodes de retour, le long de 

Selon la définition du SDAGE, Objectifs d'Etiage'' correspondant au débit 
d'ttiage de fréquence M e  la Thur à Willer, ce débit est fixé à 0,8 m3/s. 

la rivière. 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures 

Le débit minimal kcologique à est fix6 à 0,8 m3/s. . Compte tenu des possibilitks stock disponible et des conditions 
climatiques, les étiages besoins contractuels, dans la 
continuitk d'une gestion un débit minimum delâchure 
de 0,2 m3/s au pied du barrage et qui  reste^ à fixer plus précisément. 

Les impératifs lies à l'entretien et à ld maintenance du barrage peuvent à tout moment 
nécessiter des mesures dérogatoires à c s règles, gknéralement de durée limitke et le plus 
souvent courtes ; information en sera do ée aux partenaires habituels en temps utile. 

4.2. Plan d'action : 

- Réalisation d'une nouvelle étude cli atologique et hydrologique sur le bassin versant de 
la Thur. t 

4.3. Communication et information des 1. iverains : 
- Poursuivre les kchanges d'inform tions entre le gestionnaire de la retenue et les 

industriels riverains, notamment en ériode d'étiages skvères. 

- Information des objectifs 

4.4. Dispositif de suivi et d'évaluation : i 
- Bilan hydrologique annuel. 

Indicnterrrs : - nombre de jours où le débit de la Thur est inférieur à 3 m3/s à Willer-sur-Thur 
- nombre de jours où le débit de la Thur est infkrieur à 0,8 m3/s à Willer-sur- 
Thur. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.2 

Article 2.2.4 : L e  barrage de Kruth-Wildenstein 

1. Etat des lieux 

Le barrage réservoir de Kruth-Wildenstein, propriété du département du Haut-Rhin, d'une 
surface en eau de 80 hectares à niveau d'exploitation normal, sert de soutien d'étiage de la Thur et 
d'écrêteur de crue. Clasd actuellement en le" catdgorie piscicole, il est loué pour la pêche par la 
Fédération du Haut-Rhin pour la Pêche et la Protection du Milieu Aquatique. (Rdserve de pêche en 
queue du plan d'eau). 

Le lac est surveillt et gérd par le Ddpartement en liaison avec les industriels de la vallée de la 
Thur. 

La gestion, l'aménagement et l'animation touristique du site de la retenue sont confiés par le 
ddpartement au Syndicat Mixte d'Etudes, d'Aménagement et d'Exploitation du site du barrage de 
Kruth-Wildenstein h l'exclusion expresse des ouvrages hydrauliques du barrage et des infrastructures 
s'y rapportant. 

2. Diagnostic 

Le barrage joue bien son rôle de soutien d'dtiage et d'krêteur de crue. 

Les débits de restitution dans la Thur sont variables. En principe, selon l'arrêté portant 
rhglement d'eau pour le barrage, du 24 juillet 1962 modifié le 4 août 197 1 ,  il devra être restitué en tout 
temps au pied du barrage des lâchures telles que soit assurd à l'khelle de WILLER-SUR-THUR un 
débit journalier de 3 m3/s. 

Pendant les périodes de faible hydraulicitd, ce débit pourra être réduit, notamment pendant les 
jours férits ou chômés et les périodes de congds annuels, par décision du service chargé de 
l'exploitation de l'ouvrage. 

Sauf cas de force majeure, ces réductions seront subordonnées : 

- jusqu'à 2 m3/s, h l'information prdalable, au moins 24 heures à l'avance, de l'Association 
des Riverains Industriels de la THUR ; en-dessous de 2 m3/s, A l'accord de l'Association 
sus-visde. 

Toutefois, l'expérience des 35 derni&res années a démontrt les limites de ce règlement d'eau. 

Par ailleurs, les pkheurs signalent le colmatage des affluents du iac, un rejet trop froid en aval 

Le lac est très fréquenté par les pêcheurs et les touristes (nombreux déchets, problèmes de 
(4 à 5' C) et un peuplement piscicole orienté vers la 2' catégorie (brochet, perches,...). 

stationnement, feux, camping sauvage, etc...). 

3. Objectifs 

- Confirmer les rôles prioritaires de la retenue de régulation des débits de la Thur : 

soutien des ktiages, 
Ccrêtement des crues, 

- maintenir l'effort pour une gestion adaptQ des lschers d'eau de manikre à garantir la 

- (< laisser passer )) les petites crues d'automne écologiquement bénéfiques pour la rivière, 
- poursuivre le maintien de la propreté du site, 

valeur plancher écologique critique fixQ h 0,8.m3/s à Willer-sur-Thur, 
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- optimiser I’écrêtement des crues par I’adAioration des prévisions à court terme. 

4. SchCma d’aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures réglemedtaires : 

- Interdire les lâchers d’eau importakts pour des manifestations sportives si la gestion 
de la ressource ne le permet pas. 

4.2. Plan d’action : l 

- Mettre en place un nouveau protocole pour les dkbits de restitution et fixer un débit 
réservk minimal à l’aval du barrage. 

- Panneaux d’information et de sensibilisation. 

- Mise en place d’une station de m ’  sure amont pour permettre l’estimation en temps 

- Elaboration d’un modèle pluie-dédt au niveau du bassin versant alimentant la retenue 

réel, du débit entrant dans la reten J e. 

en vue d’améliorer la prévision da$s la gestion hydraulique de la retenue. 

4.3. Communication et information des r, 1 verains : 

- En période d’étiage sbvère, le estionnaire de la retenue prendra l’attache du 
représentant de l’Association des Ri f erains Industriels de la Thur pour lui communiquer 
régulièrement les donnkes relatives 1’6tat de la retenue (niveau, débits Iâchés, débits 
entrants, . . .). 

- Améliorer l’information sur le site. , 
4.4. Dispositif de suivi et d’évaluation : 

- Communication annuelle des courbes de gestion. 
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THEME 2 

Chapitre 2.3 : Assainissement 

1. Etat des lieux 

Dans le cadre des deux contrats de rivihre de gros efforts ont été accomplis pour 
l'assainissement de la vallée de la Thur. Les effluents urbains sont traités par 15 structures qui 
constituent 4 agglomérations de plus de 10 O00 équivalents habitants et huit de 2000 à 10 O00 dont 5 
rejettent leurs effluents hors du bassin versant. L'blaboration d'objectifs de réduction des flux de 
substances polluantes est prioritaire sur la Thur. Un certain nombre d'opérations sont lancées pour la 
mise aux normes des stations, l'amélioration des rbeaux de collecte d'eaux usées et des eaux pluviales, 
mais le traitement des effluents viticoles est encore insuffisant. 

Les effluents industriels constituent une part importante de la pollution. Un grand nombre 
d'industries sont raccordc5es sur les rbseaux d'eaux u&s urbaines, un certain nombre de conventions 
restent encore à passer entre les collectivités et les entreprises. Par ailleurs neuf stations industrielles 
traitent la majeure partie des effluents industriels. Des améliorations sont encore possibles sur ces 
équipements mais le problhme principal reste la couleur difficile traiter aujourd'hui. 

2. Diagnostic 

Le zonage assainissement collectif non-collectif doit être réalisé rapidement par les 
communes. Les systhmes d'assainissement communaux se sont améliores ces dernitres annees, mais 
une augmentation des performances est encore nkessaire. Les communes ne sont en général pas 
encore prêtes à mettre en place les services de contdle de l'assainissement autonome. 

Dans l'ensemble, le fonctionnement des ouvrages industriels est satisfaisant, un certain 
nombre d'améliorations S apporter au fonctionnement de certains ouvrages d'épuration s'av&rent 
néanmoins nécessaires. 

Concernant l'assainissement routier, les eaux pluviales ne font, en génbral, pas l'objet de 
traitement avant rejet. 

3. Enjeux 

- La qualitk de l'eau et des milieux aquatiques. 

4. Orientations 

Amkliorer l'efficacitk de l'assainissement tant urbain qu'industriel. 

5. Objectifs 

Arrêter les objectifs de réduction des flux de substances polluantes d'ici le 31 décembre 

Délimiter les aggla~érations d'assainissement de plus de 2 O00 équivalents-habitants d'ici 

2000pour les agglontkrations de plus de 10 O00 équivaients-habitants. 

le 31 dacenrbre 2000 ainsi que leurs objectvs de rkduction desfrux de substances polluantes. 

Rkaliser d'ici le 31 décembre 2002, l'ensemble des zonages d'assainissement collectif et non 
collectif des communes. 
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Achever la mise aux normes des station (traitement azote et/ou phosphore : Moosch, 
Thann, Cernay, Hattstatt, Eguisheim). 

Résoudre les problèmes de fond existants (
I
raitentent 1 des effluents de Rorrffnch, devenir des 

stations de Rouffach, Hattstatt, Eguisheim, Feldki ch-Bollwiller). Un projet de regroupement est h 
1 'étude entre les communes de Rouffach, Hattstatt, Eguisheim et Herrlisheim. 

Pérenniser lesj3lidres de traitement et le davenir des boues. 

Maîtriser le raccordement des effluents Sndustriels (et viticoles) aux stations collectives 
d 'épuration @rétraitements éventuels, conventions à établir, ...). 

Améliorer le fonctionnement des réseaux par temps de pluie. 
Arriver à un taux de raccordement de 80 % d'ici 2005. 

Fiabiliser les ouvrages d'assainissement i dustriels existants. 
Améliorer le rendement des stations en surcharge massique. 
Améliorer la qualité des rejets en orgmohalogénés et en métaux lourds des stations 

industrielles opérant par voie physicochimique. 
Réduire comme souhaitable la certains effluents 
Mieux connaître les pollutions 
Veiller ri l'élintination des règlements applicables. 

Prévenir les risques de pollutions acciden elles sur site et au cours du transport. 
Poursuivre la mise en place de conv ntion de rejets pour les stations industrielles 

Mettre en place les services d'assainisse 1 ent autonome des collectivités dans le cadre de la 

raccordées. 

réglementation. 
Mettre en œuvre les nouvelles techniques définies par la rbglementation 

Connaître plus précisément ln traitées les eaux de chaussées des routes 

(arrêté du 22 décembre 1994). 

importantes. 

Améliorer la collecte et 
Proscrire l'utilisation de 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.3 

Article 2.3.1 : Agglomérations d’assainissement 

1. Etat des, lieux 

Le perimhtre du SAGE comprend 4 agglomérations (communes raccordees sur une même 
station d’épuration) de plus de 10 O00 équivalents-habitants au sens de la directive européenne et 8 
agglomdrations de 2 O00 à 10 O00 dont 5 rejettent hors du bassin versant. Aucun objectif de réduction 
des flux de substances polluantes, n’a été arrêté par le préfet. Les p6rim&tres d’agglomération de plus 
de 10 O00 ont été arêtes par le préfet mais aucun de 2 O00 A 10 000. 

2. Diagnostic 

objectifs de dduction des flux de substances polluantes doivent être arrêtés rapidement. 
Les p6rim&tres des agglomérations de 2000 A 10 O00 équivalents-habitants ainsi que les 

3. Objectifs 

- Arrêter les objectifs de réduction des flux de substances polluantes d’ici le 3 1 décembre 2000 
pour les agglomérations de plus de 10 O00 6quivalents-habitants. 

- Ddlimiter les agglomérations d’assainissement de plus de 2 O00 équivalents-habitants d’ici le 
3 1 décembre 2000 ainsi que leurs objectifs de rdduction des flux de substances polluantes. 

4. Schéma d’amhagement 

4.1. R6gle de gestion et mesures réglementaires : 

Les m&és d’objectifs de rtkluction des flux de substances polluantes ont pour but de 
déterminer par agglomération, les efforts de d6pollution A mettre en oeuvre au niveau des principaux 
rejets polluants afin d’atteindre, sur le tronçon de cours d’eau en question, les objectifs de qualit6 qui 
lui sont assignes. Ces objectifs sont fixés par arrêt& prefectoraux et s’appliquent à tous les rejets 
soumis A la loi sur l’eau et à la loi sur les installations classées. 

4.2. Plan d’action : 

Les objectifs de dduction des flux de substances polluantes des 4 agglomérations de plus de 
10 O00 équivalents-habitants de la vallee de la Thur seront parmi les premiers élaborés dans le 
département. Les collectivitds compbtentes en assainissement tiendront à disposition des services de 
1’Etat les données nécessaires à l’élaboration de ces objectifs. 

43. Plan de communication : 

L e s  arrêtés préfectoraux déterminant les perim&tres et les objectifs seront notifiés aux 
collectivités et installations classkes concernées. 

4.4. Dispositif de suivi et d’dvaluation : 

Le respect des objectifs sera suivi par les maîtres d’ouvrage et les administrations dans le 
cadre des autocontr6les imposés par les arrêtes d’autorisation de rejet. 

Indicateur : nombre de pdrimhtres d’agglomhtions d’assainissement arrêtés. 
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1. Etat des lieux 

Article 2.3.2 : Zdnage d'assainissement 
l 

Aucun zonage d'assainissement autonome - assainissement collectif n'a été réalisé par les 
maires. Les études diagnostic à venir proposero.1t toutes un zonage communal. Pour les études 
achevCes avant 1997, ce zonage n'est pas proposé. 

2. Diagnostic 

Les communes doivent procéder rapidemeqt au zonage de leur territoire. 
l 

3. Objectifs 
- Réaliser d'ici le 3 1 décembre 2002, Yens mble des zonages d'assainissement collectif et non 

collectif des communes. 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures rCglemcentaires : 

- Etablir les zonages d'assainissemer.t collectif dans l'année suivant le diagnostic et en 
tout état de cause avant le 3 1 décembre 2000, de préférence au 1/5000". 

4.2. Plan d'action : 

- Intégrer systématiquement l'étude d.1 zonage d'assainissement communal dans les études 

- Rkaliser les études de zonage sur le 6 communes disposant dkjh d'un diagnostic. 

- Lancer les enquêtes publiques de zonage dès la parution des conclusions des diagnostics 

diagnostic en cours ou A lancer. 

sur le sujet. 

4.3. Plan de communication : 

- Informer les maires de leurs obliga en matikre de zonage et des possibilités d'appui 
financier et technique par des et la rédaction d'une note. 

4.4. Dispositif de suivi et d'évaluation 

Une mise à jour rkgulière des doc sera effectuée et transmise annuellement aux 

Bilan des zonages communaux et mis en place. 

Indicateur : nombre de zonages 

Communes. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.3 

Article 2.3.3 : Assainissement collectif 

1. Etat des Lieux 

11 regroupements et 3 communes compktentes en assainissement possèdent une station 

1 regroupement fait traiter ses effluents hors du périmètre du SAGE. 

d'kpuration. 

2. Diagnostic 

- situation en 6volution favorable, en terme de qualitk des cours d'eau et compte-tenu des 
travaux dkjh r6alisds ou programmks, mais les performances des systèmes réseaux-stations 
restent encore souvent insuffisantes, en particulier sur le taux de collecte (50 %), 

- des rattrapages d'investissement sont encore à faire: Rouffach, Feldkirch-Bollwiller, 

- collecteurs en mauvais état (fuites et entrk d'eau). 

3. Objectifs 

- achever la mise aux normes des stations (traitement azote et/ou phosphore : Moosch, 
Thann, Cernay, Hattstatt, Eguisheim), 

- rksoudre les problbes de fond existants (traitement des effluents de Rouffach, 
devenir des stations de Rouffach, Hattstatt, Eguisheim, Feldkirch-Bollwiller). Un 
projet de regroupement est à l'étude entre les communes de Rouffach, Hattstatt, 
Eguisheim et Herrlisheim. 

- pérenniser les filières de traitement et le devenir des boues, 

- maîtriser le raccordement des effluents industriels (et viticoles) aux stations 

- amkliorer le fonctionnement des rkseaux par temps de pluie ..., 
- arriver 21 un taux de raccordement de 80 % d'ici 2005. 

collectives d'kpuration (prétraitements kventuels, conventions à établir,. ..), 

4. - Schéma d'amhgement 

4.1. Rkgles de gestion et mesures réglementaires : 

- Directive CEE, loi sur l'Eau et décrets d'application, Plan d'Action Rhin 

4.2. Plan d'action : 

- Programmes pluriannuels de travaux en cours ou à venir (cf. fiches). 

- Mise en place de politiques de branchements des particuliers sur les réseaux, via des 
règlements d'assainissement. 

4.3. Communication et information des riverains : 

- Lnfonnation de la .population sur les enjeux de l'assainissement et du bon 
fonciionnement de toute la filigre vis ii vis du milieu, justifiant les investissements. 
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d’kpuration collectives. 

tion respectant les normes europkennes. 

10/05/2000 



THEME 2 ; CHAPITRE 2.3 

Article 2.3.4 : Assainissement industriel 

1. Etat des lieux 

Les stations d'épuration industrielle du SAGE THUR 
(cf. annexe 3) 

L'Agence de l'Eau Rhin Meuse indique l'existence en 1998 de 10 stations concernées dans le 
SAGE THUR : 

SE Haute Vallke de la Thur - Saint Amarin 
SE Interglass A Malmerspach 
SE Pansements Hydra à Moosch 
SE Millennium Inorganic Chemicals à Vieux-Thann 
SE Albemarle PPC dbmercurisation à Vieux-Thann 
SE Albemarle PPC AOX à Vieux-Thann 
SE Imprimerie Braun à Vieux-Thann 
SE Transports Blondel Vieux-Thann 
SE TBC 1 Cernay 
SE Base A6rienne 132 à Meyenheim. 

Le bilan 1998 difisé par la DRIRE Alsace cite les 6volutions depuis 1993 des rejets 
industriels en MES, mati2res organiques en pollutions toxiques. Quatre entreprises locales sont citkes 
parmi les 20 rejets industriels les plus importants de la rkgion Alsace. 

2. Diagnostic 

Dans l'ensemble, le fonctionnement des ouvrages industriels est satisfaisant. Un certain 
nombre d'améliorations à apporter au fonctionnement de certains ouvrages d'épurations s'avèrent 
néanmoins nécessaires. 

3. Objectifs 

- Fiabiliser les ouvrages d'assainissement industriels existants. 

- Améliorer le rendement des stations en surcharge massique. 

- Améliorer la qualité des rejets en organohalogénés et en mbtaux lourds des stations 
industrielles opérant par voie physico-chimique. 

- Rauire comme souhaitable la coloration de certains effluents 

- Mieux connaître les pollutions historique résiduelles. 

- Veiller à 1'6limination des résidus d'épuration selon les règlements applicables. 

- Prkvenir les risques de pollutions accidentelles sur site et au cours du transport. 

- Poursuivre la mise en place de convention de rejets pour les stations industrielles raccordées. 
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4. Schéma d'aménagement 

4.1. Plan d'action : 

1. - Atteindre les objectifs qualité THUR ~ 

, fiabiliser les ouvrages existaatspar la mis, 

. augmenter la capacité des stations en sure 

. améliorer les performances d'une station 1 

Ir les paramètres de pollution importants : 

en place d'autocontrôle, 

nrge massiqùe, 

1 traitement des organohalogénés, 

. étudier la faisabilité ri cofit éconornique ent supportable d'une réduction de la coloration 
de certains effluents, si nécessaire, par en place d'un pilote préalable. 

2. Mettre en place les dispositions préve pour éviter les pollutions accidentelles : 

. continuer la mise en place de d'assurer la rétention des eaux 
polluées @ollutions accidentelles incendie), après avoir recensé 
les sites présentant des risques 

. rédiger des conventions pour les statdons raccordées au réseau d'assainissement en 

. assurer les éliminations des résidus d'é 'uration en assurant leurtraçabilité et la mise en 

recensant les PME, PMI, artisans, profedsions libérales concernks 

place de convention avec les organisme$gricoles et administrations de tutelle. 

3. Connaître les pollutions rksiduelles historiques : 

. en dressan't un inventaire des événem ' nts importants recensés sur les sites industriels 
anciens ou actuels : interrogation des a ne ,ministmtions, mémoire des entreprises, inventaire 
des sites pollués. .. l 

4.2. Communication et information des tiverains : 

- Cadre d'engagement de progrès les industries chimiques 

- Signature de la charte de la 

4.3. Dispositif de suivi et d'bvaluation : 

- Suivi du fonctionnement des station d'épuration industrielles par les autocontrôles et les 
audits extkrieurs. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.3 

Article 2.3.5 : Assainissement autonome 

1. Etat des lieux 

La majorité des communes disposent d'un réseau d'assainissement collectif raccordé à une 
station d'épuration. L'assainissement autonome concerne principalement les écarts. Jusqu'ici leur 
entretien était assur6 par les propriétaires et l'installation consistait en une fosse et un filtre avant rejet 
au milieu naturel. Les communes du bassin doivent disposer d'un réseau pluvial. 

Les nouveaux textes réglementaires transfirent la cornpetence de l'instruction des dossiers et 
du suivi des équipements aux maires. Ceux-ci doivent mettre en place un service à caractère industriel 
et commercial pour accomplir cette mission. Ce service sera alimenté par une redevance sur 
l'assainissement industriel dont le budget doit être équilibré. 

2. Diagnostic 

Les communes manquent de compétences techniques nécessaires 4 la mise en place des 
services de contrôle de l'assainissement autonome. 

La phase de transition entre le r6seau pluvial, exutoire des assainissements individuels, et le 
réseau d'assainissement aboutissant sur une station impose, dans certains secteurs, la mise en place de 
dispositifs individuels simplifiés pour quelques annees. Ceci est parfois difficile à faire admettre. 

Les nouvelles contraintes techniques entraînent également un surcoût de l'assainissement 
autonome. 

3. Objectifs 

- Mettre en place les services d'assainissement autonome des collectivités dans le cadre de la 
réglementation. 

- Mettre en œune les nouvelles prescriptions techniques définies par la réglementation (arrêté 
du 22 dkcembre 1994) 

4. Schéma d'aménagement : 

4.1. Règles de gestion et mesures rkglementaires : 

- Constituer des services de contrôle de l'assainissement non collectifs intercommunaux 

- Assurer le transfert de compétence de la DDASS aux services communaux. 

4.2. Plan d'action : 

- Recruter et former des agents compétents pour cette mission 

43. Communication et information des riverains : 

- Informer les maires des nouvelles dispositions réglementaires. 

- Informer les particuliers des règles d'entretien d'un assainissement autonome. 
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4.4 Dispositif de suivi et d’évaluation : 

- Bilan annuel des services d’assainisse 

- Suivre la mise en place des rCseaux. 

Indicateur : nombre de communes dis1 
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ent non collectif. 

sant d’un service d’assainissement non collectif. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.3 

Article 2.3.6 : Assainissement pluvial routier 

1. Etat des lieux 

En dehors des agglomérations, la plus grande partie des eaux pluviales reçues par les 
chaussées des voies de circulation sont recueillies dans des fossés oh les eaux, soit infiltrent, soit 
cheminent vers un exutoire naturel. Les nouvelles infrastructures prévoient le recueil des eaux dans un 
réseau étanche et leur traitement avant rejet. 

En agglomération, la plus grande partie des eaux est recueillie dans des avaloirs reliés A des 
canalisations : 

- (( d’eaux pluviales )) qui acheminent ces eaux vers le milieu naturel sans traitement 

- (( d’eaux u&s )) qui acheminent ces eaux vers une station d’épuration via des déversoirs 
d’orage et des bassins de stockage. 

L’infiltration directe des eaux de chaussée par puits perdu reste rare dans la vallée compte- 
tenu de la nature du sol et de la proximité de la nappe. 

Certains dispositifs de traitement avant rejet sont déjja en place (RN. 66 - SAINT MARIN) 
ou en cours de réalisation (URBES, RANSPACH). 

2. Diagnostic 

Les chaussks situées hors agglomération rejettent des eaux non traitées. Elles ne disposent 

En agglomération, les eaux de chaussée sont collectées et sont prises en compte au niveau des 
études et travaux d’assainissement (stockage et traitement), dans le but de minimiser leur impact sur le 
milieu naturel. 

pas de dispositif de protection contre une éventuelle pollution accidentelle. 

3. Objectifs 

- Connaître plus pdcisément la façon dont sont traitées les eaux de chaussées des 
routes importantes. 

- Améliorer la collecte et le traitement des eaux de chaussée. 

4. SchCma d’amhagement 

4.1. Rhgles de gestion et mesures rbglementaires : 

Confection des dossiers << loi sur l’eau )) nkessaires lors de la réalisation de nouvelles 
infrastructures publiques ou privées, dans le cadre ou non de l’aménagement de nouvelles zones. 

4.2. Plan d’action : 

Mise en place systématique de systhmes de collecte et de traitement adaptés à l’importance 
de la voie pour les nouvelles infrastructures, ainsi que les rkaménagements de voirie importants. 

Maîtriser le flux des effluents de voirie par la mise en œuvre, chaque fois que possible, de 
solutions évitant leur transfert direct vers l’aval, en particulier dans le cas de création de zones 
nouvelles. 
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4.3. Communication et information de 

O Informer les collectivitks et les al 
dispositifs à mettre en place. 

O Porter à la connaissance des collc 
techniques générales applicablc 
imperméabilisations. 

4.4 Dispositif de suivi et d’kaluation : 

Suivi des dossiers loi sur l’eau déposks e 

Indicateur : linéaire de voirie dont les er 
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iverains : 

Snageurs sur les procédures à respecter et les 

tivités et des aménageurs les recommandations 
aux rejets d’eaux pluviales et aux 

les chantiers réalisés. 

Y pluviales sont collectées puis traitkes. 

3 10/05/2000 



THEME 2 

Chapitre 2.4 : Eaux souterraines 

1. Etat des lieux 

Dans la partie aval, la nappe d'accompagnement de la Thur se superpose avec la nappe 

Sur la partie amont, les eaux souterraines se retrouvent essentiellement dans la nappe 
d'accompagnement de la Thur et dans les nombreuses petites nappes qui alimentent les sources 
captives pour I'AEP. 

d'Alsace, prise en compte par le SAGE Il1 Rhin Nappe. 

2. Diagnostic 

Les aquieres restent mai connus et peu prot6gb. Pourtant, la ressource qu'ils constituent, est 
trhs vulnbrable aux pollutions de surface (mis à part le secteur de FELLERING, où une couche d'argile 
prothge la partie profonde de I'aquiRre). 

aux activitks industrielles, au réseau routier et h la voie ferrbe, et les rejets domestiques en nappe. 
Les principaux risques de pollution concernent les pollutions accidentelles ou chroniques liCes 

3. Enjeux 

La prbservation de la ressource en eau souterraine. 

4. Orientations 

Ameliorer la connaissance des aquiffires liés A la Thur. 

5. Objectifs 

Améliorer la connaissance et le suivi des aquiflres ainsi que les ntkcartismes de transfert des 
pollutions. 

Protéger les ressources souterraines. 

Amener la cohérence &s actions avec le SAGE 111 Rhin Nappe. 

Pour la nappe d'Alsace, l'objectif de quditd est celui &fini par le SDAGE : permettre, à 
long terme, une alimentation en eau potable sans traitement. 
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THEME 2 ; CHAPITRE 2.4 
~ 

2.4.1 : Eadx Souterraines 

1. Etat des lieux I 
Dans la partie aval, la nappe d'accompa ement de la Thur se superpose avec la nappe 

d'Alsace, prise en compte par le SAGE Il1 Rhin Nap e. 

Sur la partie amont, les eaux souterrain s se retrouvent essentiellement dans la nappe 
d'accompagnement de la Thur et dans les nombr uses petites nappes qui alimentent les sources 
captives pour 1'AEP. 

Les alluvions de la partie amont sont très hC érogènes (épaisseur variant de 12 m à ODEREN à 
70 m à FELLERING) et les possibilitks aquifères do 1 c très variables. 

La nappe d'accompagnement amont de ia Thur alimente la nappe d'Alsace, mais ces 
communications sont mal connues, quantitativement et qualitativement. 

2. Diagnostic 

Les aquifères restent mal connus et peu Pourtant, la ressource qu'ils constituent, est 
tr&s vulnérable aux pollutions de surface (mis à de FELLERING, où une couche d'argile 

Les principaux risques de pollution accidentelles ou chroniques liées 

protbge la partie profonde de l'aquifère). 

aux activitks industrielles, au rkseau routier domestiques en nappe. 

3. Objectifs 

- Améliorer la connaissance et le suivi ainsi que les mécanismes de transfert des 
pollutions. 

- Protéger les ressources souterraines. 
- Amener la cohérence des actions avec 

long terme, une alimentation en eau 
- Pour la nappe d'Alsace, l'objectif par le SDAGE : permettre, à 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. - Connaissance : 

- Mise en place d'un inventaire des 
- Etude des liens nappe de la Thur - 

4.2. - Regles de gestion et mesures régle 

- Eviter la mise en place d'assainiss champs captants. 
- Proscrire toute perturbation des 
- Assurer le suivi de l'inventaire 
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4.3. - Plan d’action : 

- Mesures agri-environnementales. 

- Prévention du risque pollution accidentelle, vis-&vis des voies de communication par 
des solutions adaptées à l’importance des voies : collecte et rétention des eaux de 
lessivage, suivis de traitement avant rejet h la Thur. 

- Mise en place des contrats territoriaux d’exploitation (Cm). 

4.4. - Dispositif de suivi et d’kvaluation : 

- Suivi DDASS. 
- Réseau de connaissance. 

Indicateur : Analyses effectuées au niveau des captages AEP et par le réseau de 
connaissance. 
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THEME 3 - AC 
ECONOI 

rIVITES SOCIO- 
[IQUES 

1. Etat des Lieux 

La demande en eau de la profession agricc 
l’irrigation du maïs. Les industries chimique, textill 
dans le bassin de la Thur. Les activités de loisi 
besoins ponctuels importants en eau. 

2. Enjeux 

Disposer d’une eau satisfaisante d’un point 
versant. 

Permettre une occupation du sol compat 
milieux. 

La pratique des activités touristiques, SPI 

aquatiques. 

Satisfaire les besoins en eau des différente! 
la rivière. 

La prise en compte de l’eau dans les docun 

La gestion des voiries dans le respect du m 

4. Orientations 

Viser l’équilibre entre la préservation d 
de l’activité ‘Bconomique agricole. 

Poursuivre les efforts entrepris en dé 
maintenant les démarches de sensibilisation dc 
instantanément ressentir. 

L a  valorisation socio-économique du 
respect des équilibres naturels. 

Am6liorer la connaissance des besoins e 

Favoriser les économies d’eau. 

Amélioration de la prise en compte de 1’ 

Amélioration de la prise en compte du 
gestion des voiries. 

concerne essentiellement la zone de plaine avec 
t mécanique sont deXs gros consommateurs en eau 
notamment le canoë-kayak, peuvent avoir des 

: vue qualitatif et quantitatif dans tout le bassin 

e avec le respect de la qualité de l’eau et des 

ives et de loisirs sans perturbation des milieux 

ctivités tout en maintenant un débit suffisant dans 

Its d’urbanisme. 

EU aquatique. 

la qualité de la ressource en eau et le maintien 

loppant des mesures complémentaires et en 
agriculteurs, car les résultats ne se feront pas 

urs d’eau et des milieux aquatiques dans le 

:au. 

u dans les documents d’urbanisme. 

ilieu aquatique lors de l’aménagement et de la 
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THEME 3 

Chapitre 3. I : Activités agricoles 

1. Etat des lieux 

Le territoire agricole traversé par la THUR peut se diviser en 3 zones à vocations différentes : 

a) La  zone de montagne : de la source it Thann 

Elle comprend environ 70 élevages regroupant 65 1 UGB. Toutefois, seules 10 exploitations 
dépassent 20 UGB (celles-ci détenant la moitié du cheptel). 

b) la zone des collines sous-vosgiennes (Steinbach, Cernay et Uffholtz) 

Environ une cinquantaine d’hectares de vignes occupe les côtes abruptes au débouché de la 
Thur vers la plaine. Le reste du vignoble, entre Rouffach et Eguisheim, représente plusieurs centaines 
d’hectares. 

c) la zone de grandes cultures - Plaine de Cernay jusqu’h la Lauch. 

Les cultures, principalement du maïs, s’échelonnent de Thann jusqu’à Sainte Croix en Plaine 
et s’étendent de part et d’autre de la Thur et du canal des 12 Moulins. L’irrigation se pratique 
couramment, avec pour conséquence l’asshchement du cours d’eau. 

2. Diagnostic 

Les élevages pdvoyant de rhliser la mise aux normes sont suivis par un ingénieur agrké 
DEXEL de la Chambre d’Agriculture. 

MAE : 48 dossiers agri-environnementaux Gestion des espaces ouverts en montagne 
vosgienne )) ont été signés. Ainsi c’est une surface de 1 600 Ha (dont 885 ha défricher) qui est 
aujourd’hui contractualisée. L’exploitation extensive de ces p&urages et landes limite l’utilisation 
d’intrants. Par ailleurs, 27 dossiers dits d’amelioration pastorale visant la réhabilitation des terres 
agricoles en montagne ont été réalises. 

Une information constante des viticulteurs visant le respect de la ressource en eau a été mise 
en place. Elle s’accompagne d’une incitation à une utilisation raisonnée des engrais, en particulier 
azotés, dans le cadre de l’opération FERTI-MIEUX (collines, eau et terroirs. ..). Des essais et des 
démonstrations encouragent l’enherbement des vignes et une utilisation optimale du matériel viticole 
(pulvérisateur,. . .). 

Les agriculteurs de plaine bénéficient des conseil prodigués dans le cadre de l’animation des 
opérations FERTI-MIEUX et Im-mieux. L‘accent est mis sur la rUuction et le fractionnement des 
apports azotés et la gestion rigoureuse de l’irrigation. 

Ces opérations ont été entreprises par la profession agricole pour limiter l’impact de 
l’agriculture sur la ressource et sur les milieux aquatiques. 

3. Enjeux 

- Disposer d’une eau satisfaisante d’un point de vue qualitatif et quantitatif dans tout le 
bassin versant 

- Permettre une occupation du sol compatible avec le respect de la qualit6 de l’eau et des 
milieux. 
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4. Orientations 

- Viser l’équilibre entre la préservation de la qualité de la ressource en eau et le maintien de 
l’activité économique agricole 

- Poursuivre les efforts entrepris en ddveloppant des mesures complémentaires et en 
maintenant les démarches de sensidilisation, car les résultats ne se feront pas 
instantankment ressentir. 

Pour chaque zone, les objectifs sont les suiv I nts : 

5. Objectifs 

0 Toutes zones (TZ). 

Protéger les sources et la rivière. 

Réduire les consommations d’eau. 

Réduire les pollutions difsuses d’origine agricole. 

Inciter le maintien des bandes enherbées et des boisements rivulaires sur tout le 

Mieux prendre en compte 1 ’impact de l’activité agricole sur le milieu. 

Ne plus cultiver jusqu’aux bords d s cours d’eau. 

Dans le cadre des futurs CTE, de 1 objectifs plus ambitieux pourraient prendre en 
compte également des aspects paysagers et enviro nementaux liés à la protection de la faune, donc 
la préservation et conservation patrimoniales des rilieux et des habitats. Les mesures types sont en 
cours d’élaboration. Pour le vignoble, par exem e, 1 ’Association des Viticulteurs d’Alsace (AVA) 
mène actuellement une réflexion pour la défin tion de mesures en faveur de la limitation des 
ruissellements comme de 1 ’érosion, des haies, des uets des arbres fruitiers,. . . 

Recréer une ripisylve naturelle et diversifiée dans les milieux boisés. 
Limiter lesplantations de résineu 1 en bordure de cours d’eau. 

0 Zone de montagne (ZM) 
Préserver les prairies de l’en ichement, encourager leur gestion extensive, 

linéaire de cours d’eau. 

? 
1, 
F 

supprimer la circulation du bétail dans les cours ’eau et les ripisylves. 

Achever la mise aux normes des b timents d’élevnge. 

0 . Zone de vignoble (ZV) 
Limiter 1 ’érosion. 

Réduire les engrais, pesticides et erbicides. 

Zone de plaine (ZP) 

’1 
4 

Réduire les besoins en eau en au mieux la ressource et prendre en compte la 
qualité des eaux souterraines. 

Raisonner la fertilisation et minkrale, ainsi que l’utilisation des 

Limiter le développement de 

Remplacer les prises d’eau des captages en nappe. 

pesticides. 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.1 

Article 3.1.1 : Besoins en eau de l’agriculture 

1. Etat des lieux 

En montagne, les besoins en eau de l’agriculture se limitent à l’alimentation du bétail et A la 
transformation des produits. Pour les 651 UGB recensés en 1998 dans le haut bassin versant de la 
Thur, les besoins en eau sont estimes à 35 m3/j. On compte environ une dizaine d’entreprises de 
transformation de produit (Munster, viande, . . .) et quelques fermes auberges. La consommation en eau 
de ces entreprises n’est pas significative. 

En plaine, l’irrigation est pratiquk dans 17 communes sur une surface d’environ 8000 ha. A 
raison de 1200 m3 d’eau par hectare, le volume d’eau annuel utilisé pour l’irrigation est d’environ 
9 600 O00 m3. Les terres irrigables sont aujourd’hui irriguées. 

2. Diagnostic 

L’eau est un enjeu éconornique fort. En zone de plaine, la disponibilitk de l’eau est réduite en 
6té. 

La mise en place de systèmes d’irrigation performants permet de réduire les besoins en eau ; 
cette kvolution doit se poursuivre et tous les moyens doivent être mis en œuvre pour limiter les besoins 
en eau, dduisant ainsi le coilt de l’irrigation. Par ailleurs, certaines cultures (blé, colza) n’ont pas 
besoin d’eau certaines a n n h  (ex. de 1999). 

3. Objectifs 

- Limiter le dkveloppement de l’irrigation. 
- RMuire les consommations d’eau. 
- Rkduire les besoins en eau en gkrant au mieux la ressource et prendre en compte la qualitk 

des eaux souterraines. 

4. Schéma d’aménagement 

4.1. - Règles de gestion et mesures réglementaires : 

- Eviter les prélèvements directs dans les cours d’eau en plaine 
- Limiter le développement des surfaces irriguh 

4.2. - Plan d’action : 

- Développer la fertigation (apport d’engrais en même temps que l’arrosage). 
- Gestion 6conome de la ressource. 

43 - Communication et information des riverains : 

- Sensibiliser les exploitants B l’utilisation de systhes d’irrigation performants et 
éconornes visant la diminution du coilt (favoriser l’irrigation par pivot ou par couverture 
intégrale) 

4.4. - Dispositif de suivi et d’évaluation : 

- Surface irriguk 
- Nombre de points de pdlèvement en rivière. 

Indicateur : consommation en eau pour l’agriculture. 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.1 l 
Article 3.1.2 : Lutle contre les pollutions 

1. Etat des Lieux 

La pollution diffuse agricole est liée à la pré ence d’élevages et aux excès de fertilisation. 

22 installations classées détenant l’bquivaleit de plus de 40 vaches laitières (19 déclarations, 3 
autorisations) ont été recensées. 

2. Diagnostic 

Une &entuelle mauvaise qualité de l’eau constitue un risque pour les exploitations de 
montagne. La prise en compte des pollutions agricdles a commencé mais doit encore s’accentuer. Ces 
effets ne seront visibles qu’a moyen terme. 

La mise aux normes des bâtiments d’élevage a été entreprise. 

7 dossiers ont été traites pour 9 élevages su s ceptibles de recevoir une aide dans le programme 
5b. 

Dans le programme, 1 a été réalisé à ce De nombreux élevages restent néanmoins encore 
hors du programme de financement. 

Les Mesures Agri-environnementales ont permis de limiter la fertilisation en montagne, et 
d’utiliser les produits phyto-sanitaires A des doses raisonnables sur les prairies. 48 dossiers agri- 
environnementaux << Gestion des espaces ouverts eh montagne vosgienne )) ont étk signés. Ainsi c’est 
une surface de 1 600 Ha (dont 885 ha à défi-icher)~qui est aujourd’hui contractualisée. L’exploitation 
extensive de ces pâturages et landes limite l’utilisation d’intrants. Par ailleurs, 27 dossiers dits 
d’amélioration pastorale ont été signés en 1996 et 1997 pour réhabiliter des terres agricoles. 

En plaine, les opérations FERTI-MIEUT sensibilisent les agriculteurs à la fertilisation 
raisonnée, fractionnée et conforme au programme irective nitrates. Toutefois, l’impact de ces mesures 
n’est pas encore visible sur la qualité de l’eau. 

Peu de sources sont aujourd’hui protégées. 4 
Des opérations d’aide ont permis de rkduire le nombre de puits, points sensibles d’accès à la 

nappe, d’électrifier nombre d’entre eux, limitant les risques de pollution par les hydrocarbures et enfin 
de les équiper correctement et en particulier d’un cduvercle. 

Bon nombre d’avants puits, ont disparu dais le cadre de ces opérations. 

3. Objectifs 

- Réduire les pollutions diffuses d’ 
- Raisonner la fertilisation que l’utilisation des pesticides. 
- Protéger les sources 
- Achever la mise aux 

4. Schéma d’aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures rt5gle 

- Poursuivre la mise aux normes d’élevage dans le cadre du PMPOA 
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- Appliquer le programme d'action directive nitrates 

4.2. Plan d'action : 

- Programme FERTI-MIEUX : collines, Eaux et Terroirs et Hardt Eau Vive. 

4.3. Communication et information des riverains : 

- Démonstration sur l'utilisation de matériel de pulvérisation 

- Sensibilisation des riverains des berges 

- Encourager le maintien ou la crkation d'une ripisylve naturelle et diversifiée. 

4.4. Dispositif de suivi et d'haluation : 

- Suivi des op6rations FERTI-MIEUX 
- Suivi de l'application du programme d'action directive nitrates 

- Bilan du PMPOA 

- Programme de suivi technique des MAE rhlisé durant 5 ans par un inghieur de la 
Chambre d'Agriculture. 
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T C-IEME 3 ; CHAPITRE 3.1 

Article 3.1.3 : Utilisation du sol et pratiques culturales 

1. Etat des lieux 

La haute vallée de la Thur est essentielle ‘ent cultivée en prairie et forêt. Cette zone ne se 
prête guère à d‘autres cultures. Les mesures agi-en 9 ironnementales ont permis de réduire les apports 
d’azote et de plryto-sanitaires sur 1600 ha, La circuldtion du bétail s’effectue parfois dans le lit du cours 
d‘eau. 

Dans la plaine, la grande culture bénéficie et des 
essais mis en place pour l’implantation de 
représentent une superficie importante en cultures se pratiquent jusqu’en limite de 
cours d’eau, entraînant une lixiviation importante. 

Les terres du vignoble sont soumises 

Dans le vignoble, I’enherbement va 

2. Diagnostic 

27 dossiers dits d’amélioration pastorale visant la réhabilitation des terres agricoles en 

Des opérations de conseil ont été mises en I lace, néanmoins elles ne porteront leurs fruits qu’à 

La circulation des animaux dans le cours d eau entraîne, outre la pollution, un risque sanitaire 

montagne. 

moyen terme ou long terme. L’effort doit être poursuivi. 

pour le cheptel et une dégradation des berges et de i eur couvert végétal naturel. 

3. Objectifs 

- Sur tout le bassin versant : 

préserver les berges en inc tant au maintien des bandes enherbées et des 

mieux prendre en compte l’imp ct de l’activité agricole sur le milieu 

ne plus cultiver jusqu’aux bord 1 des cours d’eau. 

boisements rivulaires sur tout 1 linéaire de cours d’eau 

l - Dans le cadre des futurs CTE, objectifs plus ambitieux pourraient prendre en 
compte.également des aspects paysagers et enviro ementaux liés à la protection de la faune, donc la 
prkservation et conservation patrimoniales des mil eux et des habitats. Les mesures types sont en cours 
d’élaboration. Pour le vignoble, par exemple, 1’ ssociation des Viticulteurs d’Alsace (AVA) mène 
actuellement une réflexion pour la définition de esures en faveur de la limitation des ruissellements 
comme de l’érosion, des haies, des muets des arbr s fruitiers,. . . r - en montagne : préserver les de l’enfrichement, encourager leur gestion 

extensive, supprimer la dans les cours d’eau et les ripisylves. 

- dans le vignoble : - 

- en plaine : - 
et herbicides. 

par des captages en nappe. 
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4. Schéma d’amhagement 

4.1. R2gles de gestion et mesures rkglementaires : 

Supprimer la circulation du bktail dans le lit et sur les berges des cours d’eau d’ici 2002 et 
permettre le fianchissement des troupeaux via la mise en place de passage à gué adéquate. 

4.2. Plan d’action : 

- Zone de montagne 

* Gérer les épandages d’effluents 

* Inciter A la mise en place d’abreuvoirs automatiques permettant d’éviter la 
circulation du bétail dans le lit et sur les berges des cours d’eau. 

- Zone de vignoble 

* Inciter à I’enherbement des tournihres ou des interlignes et à la création de bassins 
de r6tention pour maîtriser 1 ‘écoulement 

* Pkoniser la mise en place de terrasses en zone de forte pente. 

- Zone de plaine 

* Essais sur cultures intercalaires 

* Poursuivre les actions FERTI-MIEUX, Hardt Eau Vive et collines Eaux et 
Terroirs. 

Dans tous les secteurs, inciter au maintien des bandes enherbees et/ou des 
boisements des berges sur une largeur de 5 A 10 m sur tout le linéaire de la Thur et sur une largeur 
minimale de 4 m sur les affluents . Cette bande augmentera la stabilith des berges et contribuera à la 
dépollution des cours d’eau. 

4.3. Communication et information des riverains : 

Information dans le cadre des informations FERTI-MIEUX, M.A.E. et C.T.E.. 

4.4. Dispositif de suivi et d’évaluation : 

- Suivi et bvaluation des opbtions FERTI-MIEUX 
- Programme de suivi technique des MAE et CTE 

Valorisation des landes B foug&res 
Aide a la conduite de pâturage. 

Indicateur ; nombre de contrats territoriaux d’exploitation. 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.1 

1. Etat des lieux 

Dans la Haute vallée de la Thur, les cours d'eau traversent en partie la forêt. Certaines forêts 
ont été plantées en résineux, parfois à forte densité y compris sur les berges des cours d'eau. 

Les plantations de résineux entraînent une banalisation des cours d'eau qui les traversent par 
manque de lumikre, acidification, comme le montre le bilan physique des cours d'eau effectué en 97 
par la DIREN et l'agence de l'eau. 

La majorité de ces forêts sont communales gérés par 1'ONF dans le cadre des plans 
d'aménagements qui prévoient le mode de gestion, travaux sylvicoles et l'évolution des boisements. 

La Division ONF de Saint-Amarin qui approximativement le bassin versant de la Thur, 
regroupe 13280 hectares de forêt soumise et 400 hectares de forêt privée. Le taux de 
boisement de la division est de 68 %. 

l 
2. Diagnostic 

qualité optimale. La diversification des ripisylves (peut améliorer l a  situation en particulier par le 
maintient ou l'implantation d'essences adaptées aux tonditions stationnelles. 

La gestion des berges des cours ne conduit pas toujours à un cours d'eau de 
l 

, 

3. Objectifs 

- Recréer une ripisylve naturelle et dans les milieux boisés. 
- Limiter les plantations de de cours d'eau. 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures régleme 

Adapter les plans d'aménagemknt des 

4.2. Communication et information 

Informer les gestionnaires forestiers propriétaires privés). 

4.3. Dispositif de suivi et d'évaluation : 

QualitC physique du cours d'eau 
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Chapitre 3.2 : Tourisme, Sports et Loisirs 

1. Etat des lieux 

Les utilisations touristiques, sportives et de loisirs de l’eau et des milieux aquatiques sont 
importantes. A elle seule, la pratique de la pêche rassemble 1650 pêcheurs environ au sein de 4 
associations a g r k s  sans compter les membres des amicales. 

Les berges de cours d’eau constituent des lieux de promenades pbdestres ou cyclistes en 

La Thur se prête peu au canotage ou au canoë-kayak. 

plein développement. 

2. Diagnostic 

La valorisation de la pêche passe par une ouverture et une unification des parcours. Elle 

La circulation sur les berges doit bgalement être adaptée et sécurisbe tout comme la 

constitue un atout touristique A valoriser dans le respect des &luilibres biologiques. 

pratique du canoë-kayak. 

3. Enjeux 

La pratique des activitbs touristiques, sportives et de loisirs sans perturbation des milieux 
aquatiques. 

4. Orientations 

La valorisation socio-Cconomique du cours d’eau et des milieux aquatiques. 

5. Objectifs 

Permettre, sous certaines conditions, une activité de canoë kayak et des autres sports 
nautiques non nrotorisbs en toute sécurité et dans le respect des autres usagers et du milieu naturel. 

Eviter le &rangement de la faune en général et notamment la destruction des frayères, et la 
perturbation des zones mises en rkserve piscicole. 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.2 

Article 3.2.1 : Canql 

Les sports d'eaux vives font l'objet d'un dé 1 e 

1. Etat des lieux 

plan d'eau de la retenue de Kruth-Wildenstein acc 
zone d'interdiction générale. 

En ce qui concerne l'acti 
Club de Thann" et 75 licenciés au 

2. Diagnostic 

La pratique du canotage sur 1 
ailleurs, cette activité peut entraîner une gêne des 
altération physique du milieu aquatique ( 
difficilement compatible avec la pratique de 1 

La réglementation départementale ac 
l 

3. Objectifs 

non motorisés en toute sécurité et dans le res utres usagers et du milieu naturel. 
Permettre, sous certaines conditions, ité de canoë kayak et des autres sports nautiques 

Eviter le dérangement de la faune et notamment la destruction des frayères, et la 
perturbation des zones mises en réserve pis 

4. Schéma d'amhagement 

4.1. Règles de gestion et mesures 

Elaborer une réglementation 

4.2. Plan d'action : 

Enquête auprès des clubs et amment les associations de pêche. 

Elaborer un zonage et un c 'activité canotage en concertation avec 
les autres usagers de l'eau,. 

4.3. Communication et i 

Informer lescommunes, le 

4.4. Dispositif de suivi et d'évaluation : 

Mise en place d'une commissio 
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tage, canoë kayak, raft 

.loppement croissant, notamment sur la Thur. Le 
ille du canotage non motorisé et en dehors de la 

ln compte actuellement 77 licenciés au "Canoë 
Plein Air de Cernay et Environs". 

1 est une activité qui peut être dangereuse. Par 
erains et des autres usagers de l'eau, ainsi qu'une 
3) et une perturbation de la faune. Elle est 

t désuète et rendue caduque par la loi sur l'eau. 



THEME 3 

Chapitre 3.3 : Activités artisanales, industrielles et commerciales et de 
service 

1. Etat des lieux 

Le nombre d'entreprises dans le périmètre du SAGE, par secteur et par nombre de salariCs, se 
dhompose comme suit (comptage de février 2000) : 

2. Diagnostic 

L'impact des activités artisanales et de commerce sur les milieux aquatiques n'est pas tr&s bien 
connu mais semble assez réduit, tout en étant pas ndgligeable. Des efforts de réduction de la 
consommation en eau sont en cours dans les industries de la chimie et du textile. Lesmicrocentrales 
hydroélectriques implantées sur le cours de la Thur entraîne des impacts hologiques non nkgligeables. 

3. Enjeux 

Satisfaire les besoins en eau des différentes activités tout en maintenant un ddbit suffisant dans 
la rivière. 

4. Orientations 

Améliorer la connaissance des besoins en eau. 

Favoriser les éconornies d'eau. 

5. Objectifs 

Maîtriser et réduire 1 'impact des déchets liquides en petite quantice' dispersée. 

Mieux connaître la consommation et maîtriser l'impact des activitis artisanales, 
commerciales et autres activités de service sur la ressource en eau. 

Poursuivre les efforts en vue d'économiser l'eau. 

Bénéficier d'une eau de bonne qualité. 

Disposer d'un débit sufiant et rkgulier. 

Limiter les impacts dus aux aménagements des ouvrages des centrales et h leur 
fonctionnenrent. 

Faire respecter la réglementation. 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.3 

Article 3.3.1 : Artisanat, comkerce et autres activités de services 

1. Etat des lieux 

Chambres de Commerce et d'Industrie, car au moins 210 entreprises sont inscrites et à la fois à la 
Chambre de Métiers et aux Chambres de Commerce et d'Industrie. 

Il faut savoir qu'on ne peut pas additionner es 399 artisans et les 576 entreprises inscrites aux 

La consommation de ces activités est diffici4e cependant A cerner. 

2. Diagnostic l 
L'impact de ces activités sur l'eau et les dilieux aquatiques n'est pas tds  bien connu mais 

semble assez réduit, tout en étant pas ndgligeable. 1 

3. Objectifs 

et autres activités de service sur la ressource en eau. * l 
Maîtriser et réduire l'impact des déchets liquides en petite quantité dispersée. 

Mieux connaître la consommation et maîtri er l'impact des activitks artisanales, commerciales 

4. Schéma d'aménagement 
~ 

4.1. Plan d'action : 

- Recenser les activités qui ont un impaci sur l'eau 
l 

- Mise en place d'un systkme de e et de traitement des déchets toxiques en petite 

- Rédiger des conventions pour raccordées au réseau d'assainissement en 

quantité 

recensant les PME, PMI, libérales concernés 

4.2. Communication et information des diverains : 

- Informer les activités des moyens cet impact. 

- Informer les collectivitks et les 

4.3. Dispositif de suivi et d'évaluation : 

Indicateurs : consommations et rejel 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.3 

Article 3.3.2 : Consommation en eau des industriels 

1. Etat des lieux 

L'industrie est un consommateur d'eau important sur le bassin de la Thur, la majeure partie (les 
plus importantes) est soumise à redevance de l'Agence de l 'bu. 

- carrières bâtiment, 
- chimie, 
- mécanique, 
- textile, 
- papier carton, 
- traitement de surface, 
- divers. 

Des efforts de réduction importants ont été faits. 

Les systhmes de refroidissement en circuit ferme se mettent en place progressivement et sont 
prévus pour les nouvelles installations. 

L'eau prklevée en rivike est destin& essentiellement au refroidissement. 

L'eau de proc& est prélevée dans la nappe ou sur le réseau d'eau potable. 

2. Diagnostic 

En chimie et en textile on s'efforce de rkduire la consommation d'eau des installations. 

3. Objectifs 

- Poursuivre les efforts en vue d'économiser l'eau. 

- Bénéficier d'une eau de bonne qualit6. 

- Disposer d'un dkbit suffisant et régulier, 

4. Schéma d'amhagement 

4.1. Plan d'action : 

- Mettre en place un suivi de la consommation des eaux des industriels. 

4.2. Communication et information des riverains : 

- Communiquer par des campagnes d'informations sur la nkluction des consommation. 

4.3. Dispositif de suivi et d'kvaluation : 

Indicateur : &bits prélevés par les industriels. 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.3 

Article 3.3.3 : Hydrodlectricité - Microcentrales 

1. Etat des lieux 

La Thur alimente 7 sites hydroélectriques dlmt la puissance maximale brute totale depasse les 

Ces sites, dont certains ne sont pas rem's en service, sont tous établis sur un canal de 
dérivation. La production de cette énergie renouvelable modifie les caractkristiques hydrodynamiques 
du cours d'eau à l'amont et à l'aval des retenues. 

1 300 KW. 

2. Diagnostic 

Les impacts écologiques engendrés par 1'act.vité hydroélectrique sont : 

- perturbation et modification du rbgime des eaux notamment dans la partie court-circuitée 

- création d'une retenue d'eau 

- instauration d'un débit réservé privilégiant. le fonctionnement de l'installation au détriment de 
la faune 

- perturbation, voire obstacle à la migration de la faune et des salmonides en particulier. 

3. Objectifs 

- Limiter les impacts dus aux aména;ements des ouvrages des centrales et à leur 
fonctionnement. 

- Faire respecter la rdglementation. 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. Règles de gestion et mesures réglem mtaires : 

- mise en place de passes à poissons sur tous les ouvrages infranchissables 

- respect d'un débit reservé permettant d'assurer une vie piscicole nonnale. 

4.2. Plan d'action : 

Assurer un suivi des populations piscico' I, s dans les zones influencées par les activités des 
centrales. 

4.3. Communication et information des -riverains : 

Rappel de la réglementation aux gestionnaires des ouvrages. 

4.4. Dispositif de suivi et d'6valuation : 

Contrôle des débits réservés et du fonctiornement des ouvrages de franchissement. 

Indicateurs : nombre de microcentrales et débits pdlevés. 

DDAF 68 - SEENGC SAGE THUR 74/79 10/05/2000 



THEME 3 

Chapitre 3.4 : Aménagement et Urbanisme 

1. Etat des lieux 

Le bassin de la Thur est intégré dans le Schéma Directeur des Vallées de la Thur et de la 
Doller approuvé le 26.04.1995, ainsi que dans les Schémas Directeurs d‘Aménagement et d’urbanisme 
de Mulhouse-Rhin-Mines et de Colmar-Rhin-Sainte Marie aux Mines en cous de révision. 

Des Plans d’occupation des Sols sont approuvés sur trente sept communes. Quinze sont 

Les opérations de déneigement des voiries de circulation et des espaces publics nécessitent des 
stocks de sel. L a  plupart des stocks de sel (voir carte) sont couverts afin de les protéger du lessivage 
par les eaux de pluie. Ces stocks disposent rarement de dispositifs de rkupération des eaux de lavage. 
Ils sont en gknéral regroupés en un lieu unique pour servir plusieurs collectivités. 

actuellement en cours de révision. 

2. Diagnostic 

La prise en compte de l’eau en matière d’aménagement et d’urbanisme reste insuffisante 

Les effets sur l’eau de certaines pratiques de salage ne sont pas toujours connus et pris en 
compte par les utilisateurs. L’impact de l’entretien des voies est peu maîtrisé dans sa globalité. 

3. Enjeux 

La prise en compte de l’eau dans les documents d’urbanisme. 

La gestion des voiries dans le respect du milieu aquatique. 

4. Orientations 

Amélioration de la prise en compte de l’eau dans les documents d’urbanisme. 

Amélioration de la prise en compte du milieu aquatique lors de l’aménagement et de la gestion 
des voiries. 

5. Objectifs 

Intégrer les object$s du SAGE aux schéma et POS à l‘occasion de l’élaboration ou des 
révisions. 

Les PPR sont directement applicables aux POS existants, mais valant servitude 
d’urbanisme, ce document doit être annexe’ au POS. 

Les POS en cours d’klaboration, de révision ou de modification devront être mis en 
cohérence avec le PPR. 

Connaître les conséquences de l’entretien et l’exploitation des routes sur le milieu 
aquatique. 

Diminuer les hentuelles nuisances recensées en tenant compte des impkratiJls de sécurité 
routière et de libre circulation. 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.4 I 
Article 3.4.1 : L e  SAGE et la planification de l'aménagement et de l'urbanisme 

1. Etat des lieux 

Le bassin de la Thur est intkgré dans le héma Directeur des Vallkes de la Thur et de la 
Doller approuvk le Directeurs d'Aménagement et d'urbanisme 
de Mulhouse-Rhin-Mines et de aux Mines en cours de rkvision. 

Des Plans sur trente sept communes. Quinze sont 

Les cinq communes restantes sont mises à l'application du Règlement National 

Les documents antérieurs n'intègrent toujours les objectifs du SAGE ni les zones 

Les opérations de déneigement des circulation et des espaces publics nécessitent des 

actuellement en cours de révision. 

d'urbanisme, mais trois ont prescrit l'élaboration leur Plan d'0ccupationdes Sols. 

inondables. 

stocks de sel. La plupart des stocks de sel (voir ca?te) sont couverts afin de les protéger du lessivage 
par les eaux de pluie. Ces stocks disposent raremeni de dispositifs de récupkration des eaux de lavage. 
11s sont en général regroupés en un lieu unique pou4 servir plusieurs collectivitks. 

2. Diagnostic 

La prise en compte de l'eau en matière d'amknagement et d'urbanisme reste insuffisante. Les 
POS permettent, lorsqu'ils existent, entre autre de kérer les zones autorisées aux étangs d'une surface 
supkrieure à 100 m3 et d'une-hauteur supérieure à 2lmètres. 

3. Objectifs 

Intégrer les objectifs du SAGE aux sch ma et POS à l'occasion de l'klaboration ou des 

Les PPR sont directement applicables au POS existants, mais valant servitude d'urbanisme, 

révisions. 

ce document doit être annexé au POS. j Les POS en cours d'élaboration, de révision ou de modification devront être mis en cohérence 
avec le  PPR. 

4. Schéma d'aménagement 

4.1. Rhgles de gestion et mesures réglemkntaires : 

- Rendre les POS et le SDAU avec le SAGE 
- Intégrer le PPR au POS et 

4.2. Communication et information des (riverains : 

Information des Clus et des chargés d étude d'élaboration des documents d'urbanisme. I 
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43. Dispositif de suivi et d’bvaluation : 

L’objectif est la compatibilité des POS et Schéma Directeur au SAGE sauf dans les cas 
directement vises par les textes (d6cret no 92-1042 du 24 septembre 1992) fixant les domaines où une 
conformité est nécessaire (definition des zones d’assainissement collectif et non collectif, travaux 
projet& par les collectivités territoriales visant à aménager les cours d’eau. 

Indicateur : nombre de POS compatibles avec le SAGE. 
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THEME 3 ; CHAPITRE 3.4 

Article 3.4.2 : Gestion de voiries (Sel, phytosanitaires) 1 
1.- Etat des lieux 

Les opérations de déneigement des voiries di3 circulation et des espaces publics nécessitent des 
stocks de sel. La plupart des stocks de sel sont couverts afin de les protéger du lessivage par les eaux 
de pluie. Ces stocks disposent rarement de dispositfs de récupération des eaux de lavage. Ils sont en 
général regroupés en un lieu unique pour servir plus eurs collectivités. 

Les opérations de salage du réseau routier national et départemental font l’objet, depuis de 
nombreuses années, d’un suivi attentif des dosages et d’une formation continue des agents chargés du 
salage. Les salages des voies communales et surtout des voies et aires de stationnement privées font 
l’objet de peu de suivi. Les routes départementales et communales de montagnes ne sont pas salées. 

L’entretien des accotements des routes nationales et départementales n’utilise aucun produit 
désherbant de façon régulière. Certains traitements ponctuels peuvent subsister. Pour le réseau 
communal ou privé, l’utilisation de substances chimiques peut subsister selon le degré de 
sensibilisation du gestionnaire de la voie. 

Les quantités moyennes de sel épandues scnt résumées dans le tableau ci-aprks. La moyenne 
est effectude sur les cinq dernières années, sachan que lors des hivers rigoureux, les quantités de sel 
épandues peuvent doubler par rapport à la moyenne. T 

I(RN83-RN66-A35) 1 l 
I 1 
1357,6 km 

1 Routes Dkpartementales I l 
2 544 030 m’ 735 tonnes 2 740 tonnes 

l 

2.- Diagnostic 

Les effets sur l’eau de de salage ne sont pas toujours connus et pris en 
compte par les utilisateurs. n des voies est peu maîtrisé dans sa globalité. La 
modification des pratiques l’évolution des sensibilités et des méthodes 
de travail. 

3.- Objectifs 

- Connaître les conséquences de l’entretie et l’exploitation des routes sur le milieu aquatique 

- Diminuer les éventuelles nuisances re nsées en tenant compte des impératifs de sécurité 
routière et de libre circulation r 

4.- SchCma d’aménagement 

4.1 - Règles de gestion et mesures régle 

- Mise en place d’une procédure de régul sur l’eau )) pour le salage des routes 

- Renforcer et harmoniser les procédures de l’entretien routier 
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4.2 - Plan d'action : 

- Mise en conformite des stocks de sel 

- Rbflexion de chaque gestionnaire sur son r6seau et sur la nécessite de saler ou non certaines 
routes 

4.3 - Plan de communication : 

- Sensibiliser le personnel charge du salage 

- Rappeler aux communes les precautions à prendre 

- Inciter les prives à diminuer leur coQt de salage 

- Conduire progressivement les usagers à accepter une diminution du salage en hiver, donc du 
niveau de service 

4.4 - Dispositif de suivi et d'bvaluation : 

- Quantites de produits utilisés par ces activitks : 

Sel 
désherbants (hors secteur agricole). 

Indicateur : tonnage des produits utilisks. 
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S.A.G.E. DE LA THUR 

Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux du bassin de la Thur 

C - DOCUMENTS CARTOGRAPHIQUES 







iource des données : Agence de l'Eau Rhin-Meuse 



Equipement climato-hydrologique (Source : DIREN Alsace) 

V Poste ptuviomettrique METEO FRANCE 
Station.pluviométrique SAH / S.A.C. 68 

1 Station limnigraphique SAH / S.A.C. 68 + Minitel / C.G. 68 
0 Station limnigraphique / DIREN Alsace 
A Station limnigraphique / C.G. - D.D.A.F. 68 
1 Echelle limnimétfique + Observateur / S.A.C. 68 
j Echelle limnimarique / M.D.P.A. et R.N.B. 



Conseil Général - Agence de l'Eau Rhin-Meuse 

Cornmunaut6 de Communes ECH : 1 /125 000 
de la ValMe de SAINTAMARIN 

Diraetlon Depammenbicde PAorlcultun 
et de la F o M  du Haut-Rhin 

Service Envimnnemenl Eaux et For&& O 
70, rue Charles de Gaulle Cm4 *hnim!m6va. Wmc4 U . I . t , , , * I  

a. CIC.<YL,%I. BCCLRTO.OLGN.iSDIl 

68550 SAINT-AMARIN date : Oll2000 BDCU(-.eA,E, Ta l :O l89 ,24B .oS . -F~ : :o3 .89 .24 .~ .~  
BBoI6coLN4RcEDu 4. M I. .,<II 

___L_ 
DDLC. ee , 



Nature des seuils implantbs dans le lit de la Thur 

4 
A 
A- 

Cours d'eau et canaux 
%,.% Seuil B cuvette 6quip4 dune passe poisSm ,. Seuil I cuvette 

Rampe B enrochement Sec - Rampe enrochement Nlonn6 
I Vanne 
Y Palplanche 
m Grille - Simple traverse, ouvrage restant B identifier 







L
 

c
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fi 
m 
I
 

'L1 
a, 

UJ a, 
E
 

z E
 

O
 

O
 





Le 

Corn 

SOGEST 
3150 





Obtenir d'icl 2005 une ripisylve diversifiée 
Recreer ou reconstituer des annexes hydrauliques le long de la Basse Thur 
Maintenir ou restaurer la diversité et la continuite des milieux, y compris en zone urbanisée 
Obtenir d'ici 2005 un parc de seuils en bon état 
Permettre I'accks aux cours d'eau pour les piétons et les engins d'entretien 

OBERHERGHEIM 

Assurer la libre circulation du poisson 
Recrber des zones de frayeres (annexes hydrauliques et autres) 
Retrouver une Dopulation Discicole correspondante 

. . .  

Sensibiliser les populations aux risques d'inondation 



Maintenir la bonne qualité actuelle de l'eau d'alimentation par rapport 
aux nitrates aux points de puisage (puits et sources) . 

Régulariser l'ensemble des dossiers de périmètres de captages AEP d'ici 2003, 
mettre en place les procédures d'indemnisation et appliquer la règlementation 
Réactualiser les anciennes protections inadaptées 

. . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . .  

Ajuster les prélèvements en fonction du débit disponible 
Evaluer l'impact des ces prélèvements sur la Thur les mécanismes de transfert des pollutions 

.............. 

' Améliorer la connaissance et le suivi des acquifères ainsi que 



Confirmer les rBles prioritaires du barrage : 

- Soutien d'étiage 
- Edtement des crues importantes 

Maintenir l'effort pour une gestion adaptée des lachers d'eau 

l 1 Laisser passer les petites crues d'automne 1 

Poursuivre . . le . maintien . . . . , . de . la proprete ~ . . . . . du . . site 

I 

Garantir un débits minimum écologique 
de 0,8 m3/s B Willer-sur-Thur 

Communaute de Communes ECH : 11125 O00 Dlmtlon M p u l m n n l a b  de PABrkuIture 

de la Val lb  de SAINT-AMARIN 
ct da la F d  du Haut-Rhin u %wke Environnement Eeux et For& 

70, rue Charles de Gaulle CM M m m b h W .  M U  . , . I , , I . '  

68550 SAINT-AMARIN date : 0112000 B D ~ ~ - - O A , E ,  

BDC*RTO.QI.G.N.I~~~) mozs caM*R CEDEX 
D,.'U.SW.,,.' 

9. a, u m . c  
on.-. .- 

~ . 1 : ~ . ~ . 1 4 ~ ~ . . ~ a : m . b . 2 4 . 1 d 0  



Objectifs pour les activites socIo-economlques A 

w ODEREN 

OBERENTZE 

. .  . . 

Intéarer les obiectifs du SAGE aux schémas et POS à l'occasion de 
1'6laboration ou des révisions 
Connaître les conséquences de l'entretien et de l'exploitation des routes 

sur le milieu aquatique 

nirninuer les eventuelles nuisances recensées en tenant compte REGUISHEIM 

. .  . . .  . .~ ~~ 

I Réduire les besoins en eau des cultures 
i en gérant au mieux la ressource 

en toute sécurité et dans le respect du milieu 

! 



Modernisation et développement du systerne d'annonce de crue 
Etablissernent des priorites pour IWaboration, si nbcessaire, de progammes d'actions 
en I'natiere de restauration puis de gestion de zones humide et de recreation des bras 

Cornmunaut6 de Communes ECH : 1 /125 000 Dfredlon Dlpaftemntalede rllprbulhrre 

de la Vall6e de SAINTAMARIN 
et de la Foret du Haut-Rhin 

Service Environnement Eaux et F&ts 
70, rue Charles de Gaulle "! Ci)(-.BlhnWntK 

68550 SAINT-AMARIN 

" , . s , : < e ,  

~ w . R T 0 - P I . O Y  lm 
date : 0112000 

B D C A R T H ~ ~ - O L L E ,  
69OS COLMdRCEOEX D.L.I"I'.,:I., 

DD.*I. O0 

II D( Y Ut" 
.T.I o.es UJJ 05 -Fu : O ~ . ~ D . Z ~ . ~ Z . ~ O  - 

L 

Renforcer les contrdles des repeuplements 
Lancement d'un programme de recensement des ecrevisses 
Recrkation de zones de frayère 
Inciter les associations concernées à une aDDrOChe 
concertée de la gestion piscicole et halieutique 



d'action pour la gestlon quantltaave et qualltarlve 





Plan d'action pour les activités socio-économiques 



I I 

SchCma d'Aménagement et de Gestion des Eaux du bassin de la Thur 

O - TABLEAUX DE SUIVI 

M l N l S T g R E  

DE L'ACRICULTURP 

ET DE L A  PkCUI 



1 - PLUMOMETRlE 

Bilan quantitatifà Kruth 

Voiumes(mm) I S S O ~ Q S ~  1aeytssS 200412004 
Ptuwomébie 
moyenne annuelle 1944.1 2144,5 

L 

I Pluviombtrie P KNth  en 1999 

Pluviomdtn'e B Kruth (1964 - 1999) 
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rmm 1 - LES COURS D'EAU ET LES M 

'.l -Restauration et entretien des cours d'eau 

Suivi des am6nagem 

Travaux 
Berges Kilomètres 

Francs (MF) 
Lits Nbre de seuils 

Francs (MO 
Entretien Kilomètres 

Francs (MF) 
Accès Kilomètres 

Francs (Mn 

Zones h 

I Nom zone humide I 
I 

APB de la Thur l 
Moulin de Wittelsheim 

E c o m d  (Grosswald) 

Zone inondable de la Thur entre Cemay et Staffelfelden 
La Bussih, Kuhenwald, Fustenwald 

fir dÜ &ne alluvial I 

Frenzbergel 
Thur et affluents en amont de Saint-marin 

Tourbkre entre la T&e des NeukBois et le Rouge Gazon 
Gazon Vert 

-llg 
Ensemble de twrbires et @6rablires du Massif du Ventron 
Poum Faing (partie amont - cd) Partie alsacienne 
Vallon du Rammersbach 
Faignes des I\llinons 

lDAF 68 - SEEF 
n W u r S A G E  THUR 
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(LIEUX AQUATIQUES 

h t s  de cours d'eau 

L 

Source DDAF 68 

lkmides 

1 I 13oha 1 l I 
1 53.5 ha 
1 26,8 ha 
1 20 ha ~ 

1 '183 ha I 
1 15 ha 

Source CG 68 

10/05/2000 



1.3 - Cestionpkîmie 

Objectif& piscicoks par Catsgorie 

ILégende: 1: Rhœ 
2: Bien implmté 
3: Abondant 

Source Brigade CSP 68 
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l 

rmm II - GESTION QU. 

II -Eau poteble 

ALITATNE ET QI 

Prix de I'e 

B ilan 

- 

Volumes 1997 
,Consom m ation AE P en M 3 
Consommation industrielle 
[Aqence] en m 3  
Consom m ation agricole 
[Aqence] en m 3  

Bilan 6 

I 1 1995 . _ _ _  
,Prix m oyen eau [ F h  31 
Taxe m oyenne [ F h  31 

I 

Volum e w n s o m  m 6 l m  31 

Coût  Global [ F h 3 )  

lDAF 68 - SEEF 
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JANTITATIVE DE LA RESSOURCE 

a U 
uantitati f 

1998 , I  1999 kl oyenne 

hanom ique 

2000 2005 



Résuttab bactbriologiques 

1 2151 1 SlAEP Plaine de 1'111 
2605 1 Egubheim 
2651 1 SlAEP He-heim 

Munwiller 

3152 Synd de prod. EBE 
Rouffach 

6105 1 Wattwiller 

chalets 

Geishouse 

6308 wesserlmg 

Mitzach 

6318 Oderen ( z b )  

6319 Oderen (zh) 

6320 Oderen zone chabb 

6321 Ra-ach 

- 

1 6323 1 Saint-amarin(zb) 

Wildensteim 
6401 Bitschwkr les thanr 

1 6411 1 Willersur Thur 

Nombre de 
communes 

Nonbre 

du secleur 
communes cornformi! 

secteur 

Bikheim - Niedamnizen 

I - Niederhergheim - 
Oberentzen - 

Obertmrgheim - Ste I 

6 I Ungemheirn 1 13677 1 14.8% 1 
1 I 4560 I 4.9% I O 

0.3% 
O 

1 

1 2080 2,296 O 
2 10654 11,596 O 
1 1953 2.1% O 

I I 

O 1 O 1 0 1  5 
O O 1 0 1  O 
O O 0 1  O 
O 10 14 1 O 
O O O 1  O 

O O O O 

O O O O 

O O O O 

O O O O 

O O 5 
O O O 
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Résuttats p 

Rouffach 

11609 
61 O4 mdh 1 1307 
6105 1 1517 

6107 .StMelfelfelden 1 1445 
6301 et 
6307 Gddbach - Altt~~bach 1 260 

6303 1 Fellerina(zb\ 1 1 1 1253 
250 

6305 GekhOUW 1 425 
6308 Hussenren-wesserling 1 923 
6309 Kruth 1 864 
6310 Kruth le Frerdz 120 
6311 Malmerspach 1 543 
6313 MiQach 1 380 
6314 Mdlau (zb) 1 31 3 
6315 1 I 85 
6317 1 MDosch I 1 I 1 1912 
6318 1 Oderen (zb) 1 1 918 
6319 Oderen (zh) 1 331 
6320 Oderen zone chalets 1 O0 

6321 Rampach 1 91 7 
6323 Saint-amarin(zb) 1 2058 

6319 Oderen (zh) 1 331 
6320 Oderen zone chalets 1 O0 

6321 Rampach 1 91 7 

6 3 2 5 1  StMclœnsohn I 1 l 1 239 

lDAF 68 - SEEF 
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lesticides 

d 

I I I 
11.1.73 
9.1274 
28.5.73 
28.5.73 

5,0% 6296 
1,6% 62.96 

0,3% M.?? I 186.99 

Source DDASS 68 

IOK)5/2oOo 



Protection des captages AEP - Situation Janvier 2000 

Source DDASS 68 
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wotégée 

Captages no1 
, 

L'UNIE DE 
DISTRIBUTION 

NOMDE RESSOURCE 

t GEOLOGIGN~E 
CONCERNEE 

DDAF 68 - SEEF 
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Source DDASS 68 

I protbgés 

Date DUP OBSERVATlONS - - - 
Gehren 

A l'intérieur des périmètres de 
protection des forages n' 1 et 2 

Source DDASS 68 

10/05R000 



2.2 -Eaux superjlwielles et souterraines 

ReSultats réseau National de bassin (wilier-sur-Thur, StafFelfelden et Ensisheim) 

Willer sur Thur 

Source DIREN Alsace 
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Stattelfel 1 en 

Herrlis eim 1 
Source DIREN Alsace 

30 

25 

20 

15 

10 

5 

O 

I 1996 1007 1999 2000 I 
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D6bits d’Mage Willer-sur-Thur 
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'-3 Assainissement 

Assainisseme 

Collectivités 
d'assainissement 

COMMUNAUTE DE 
COMMUNES DE LA 
VALLEE DE SAINT- 

AMARIN 

I Populati 

Nombre de 
i communes I Communes 

l 
Wildenstein. Kruth. 
Oderen. Felkring, 

Urbès. Storckensohn. 
Mollau, Husseren- 

15 Wesserling. Ranspach. 
Mitzach, Yalmerspach. 

Geishouse. Saint- 
Amarin. Goldbach- 
Altenbach. Moosch 

1 

Du secteur I 1 12870 

COMMUNAUTE DE  
COMMUNES DU 
PAYS DE THANN 1 4 1  Thann. Vieux-Thann, 

Wilkr-sur-Thur. 
Bitschwiller-Ies-Than 

14667 1 
COMMUNAUTE DE 

COMMUNES DE 
CERNAY ET  
ENVIRONS 

Cernay. Steinbach. 
Uffholtr. Wattwiller 14433 1 

WllTELSHElM - 

RICHWILLER 
STAFFELFELDEN 

DE 

- 1 1 Staffeltelden. Richwillet 
Wittelsheim. 

16991 1 
I I I 

FELDKIRCH- 
BOLLWILLER 

2 FeMkirch. Bolhviller 4Lw 

PULVERSHEIM 1 1 Puhrersheim 2300 

SIA ILL-HARDT 1 2 1 Ungersheim. Ensisheim 1 7655 1 
I 

~ ~~ ~ ~~ ~ 

DISTRICT DES 
DOUZE MOULINS 

Réguisheim. 
Meyenheim. Munwiller 

Siltzheirn. 

3565 

SYNDICAT DES 
Niederhergheim. 
Niederenken, 
Oberentzen. 

Oberhergheim. Sainie- 
Croixen-Plaine 

EAUX DE LA 6 5003 
PLAINE DE ClLL 

SYNDICAT MIXTE 1 I I I 
DE TRAITEMENT 

DES EAUX USEES 
DE LA REGION DES 1 1 Eguisheim 

Rouffach. Herrlisheim. 

TROIS CHATEAUX 1 I I I 

IDAF 68 - SEEF 
rabthur SAGE THUR 

D 13/18 

t collectif 

- 
l - 
latio 

- 

5.3% 

- 
7.4% 

- 
7.1 % 

- 
L0.2% 

- 
b.8% 

2.7% 

9.1% 

- 
- 
4.2% - 

5.9% 

8.0% 

... 
:,::::.:;:,.' :::::::': ...... < ._ ....... 
. ...... ; , , .:..i 
I 

Source DDAF 68 



Assainissement non collectif 

Wildenstein. Krulh, 
O deren. Fellering. 

Urbh. Storckensohn. 
Mollau. Hurseren- 

Mitrach. Malmerspach. 
Geirrhouse. Saint- 
Amarin. Goldbach- 
Akenbach. Moosch 

:OMMUNAUTE DE 

AMARIH 

I 1 I I 1 

:OMMUNAUTE DE 
COMMUNES DU 4 Willer-sur-Thur. 14667 17.4Z 

Thann. Vieux-Thann. 

PAYS DE M A N N  Bitschwiller-&-Thann 

2OMMUNAUTE DE 
COMMUNES DE Cernay. Stembech. 

CERNAY E T  Utiholtr. Wallwiller 
ENVIRONS 

SlVU DE 

14433 17.1% 

W I~~ELSHE IM - 
STAFFELFELDEN - 

RlCHWlLLER 

FELDIIRCH- 
BOLLLVILLER 

' Slaffdfelden. Richwrller 
Winelshein. 16991 20.2% 

2 Feldkirch. Bour*iller 4044 4.8% 
~ . _ _  -~~ 

PULVERSHEIM 1 Pulverrheim 2300 
SIA ILL-HARDT 

2.7% 
2 Ungernhein. Enssheirn 7655 

DISTRICT DES 
9.1 z 

3565 4.2% DOUZE MOULINS Meyenheim. Munwitler 
Rlguisheim. 

Bifizheirn, 

SYNDICATDES 

PLAINE DE L'ILL 

Niederhergheim. 
Nmderentzen. 
O berentren. 

Dberhergheim. Sainte- 
Crok-en-Plaine 

EAUX DE LA 6 5003 5.9% 

SYNDICAT MIXTE 

DES EAUX USEES Rouffach. Henkheim. 
DE TRAITEMENT 

DE LA REGION Eguioheim 7600 9.0% 

DES TROIS 
CHATEAUX 

t pervioe Date service 
technique technique 

Source DDAF 68 

Stations d'Bpuration Urbaines 

Source DDAF 68 

DDAF 68 - SEEF 
Tabthur SAGE THUR 

D 14/18 10/05/2000 



THEME m. -ACTMTES SOCIO~ECON~MIQUES 

4. I - Activités agricoles ~ 

Mesures Agrienviron?ementales et C.T.E 

1999 l 2004 
I I I 

Superficie Contractualisable (ha) 

Superficie Contractualisée (ha) 

Indemnii6 versée (Flan) 

Moyenne (Flhalan) 

Nombre de contrats 

Montagne Montagne 
(
sa

uf f hautes hautes 
chaumes) d'eay protection Fhaumesl 

(sauf 
Bordur' s Périmhtres Bordures Périmètres 

d'eau protection 
Plaine de cou s de Plaine de cours de 

l 
1 1 

2000 

1660 33 

27600 

1 820 

~ 49 6 

Source DDAFF 68 

Consommation d'eau 
Lieu de 
prélèvement 

- 
1996 1998 2000 2002 2004 

Collectivités ln'dustriels Collactivites Industriels C(DIlectivitës Industriels Collectivitbs Industriels Collectivités Industriels 

Alluvions en 
amont de Vieux- 94 O00 1 966 O00 
Thann 

Alluvions en aval 
de Vieux-Thann 

Thur 1376000  9 8 7 5 0 0 0  

1 490 000 7 062 O00 

r 

DDAF 68 - SEEF 
Tabthur SAGE THUR 

D 15/18 

source AERM 

10/05/2000 



Microcentrales et Wits pr#lev& 

2000 

autre Thur autre Thur aube Thur 

201 O 2005 

Nombre de microcenbales actives 1 6 

Puissance Maximale Brute produite [Kw] O 1306 

Debit total turbiné (m3tseconde] 

O 2 Nombre de passes à poissons 

O 14.7 

- 
Source DDAF 68 

DDAF 68 - SEFX 
Tabthur SAGE THUR 

D 16/18 10/05/2000 



4.4 -Aménagement et urbanisme 

Plan d’occupation des sols 

I I I 

Communes 

68205 MEYENHEIM 27.09.71 1 
6821 1 MI?ZACH 24.04.78 1 
6821 3 MOLLAU 24.04.78 1 

6821 7 MOOSCH 24.04.78 i 
68228 MUNWILLER 01.08.84 1 
68234 JNIEDERENTZEN I I 
8823s JNIEDERHERGHEIM 1 24.06.80 1 

DDAF 68 - SEEF 
Tabthur SAGE THUR 

D 17/18 

It4grant le SAGE et le PPR 

POS SAGE + 

mbat 1 Réviiion 1 Modificat 
SAGE PPR 

I 1 

16.99 
b6.90 06.06.99 
17.80 23.09.94 

b6.90 06AbSS 
K.90 06.01.99 
19.83 0c.05.ss 
11.87 l 

I 

Source DDE 68 

10/05/2000 



Tonnage de sel devers6 sur les routes 

Source DDE 68 

DDAF 68 - SEEF 
Tabthur SAGE THUR 

D 18/18 



I S.A.G.E. DE LA THUR 
Schbma d’hhagement et de Gestion des Eaux du bassin de la Thur 

E - ANNEXES 



Salix rubens Schrk X X 
Tilia cordate Mill. Tilleuls X X 
Tilia platyphyllos Scop. X X x 

Arbustes 
Crataeps monogyna (L). 1 Aubeines 
Crataeaus oxvacantha L. 1 
Lonicera xylosteum L 1 ChewefeuiUe 
Cornus mas L. I Cornouillers 

- <  

Cornus sanrminea L. I 

Prunus fruticans Weihe Prunier 
Salis caprea L. Saules 
S. cinera L. 
S. viminalis L. 
S. triandra L. 
S. purpurea L. 
S. eleagnos Scop. 
S. aurita L. 
S x rubra Huds 
S x multifonnis Doell 

Sorbus aucuparia L. 
Vibumum lantana L. Viornes 
Vibumum ODUkus L. 

X 

X 
X 
X 
X 

X 

X 

X 
X 

n 
x X 

X X 
X X 
X X 

X 

Lianes 
[Vitis sylvestris Gmel 1 Vigne sauvage 1 x 1  1 I I I 



A~ZIWXZ 2 : Liste des zones Itumides rentarq 
1 'inventaise des Zones humides remarquables 

19 sites remarquables localisés sur la carte a 
descriptive détaillée dans l'Inventaire des Zon 

No site Lieu-dit Commune 

c 5  

C l 9  

C23 

C24 

C25 

C26 

C32 

C36 

Cr2 

v 4  

V7 

Vr8 

M2 1 

M23 
M30 

M32 

APB de la Thur Vieux-Thann 

Moulin de Wittelsheim 
Wittelsheim 

Bois de Feldkirch 
Feldkirch 

Ecomusée Ungersheim 
(Grosswald) 
Zone inondable Pulversheim 
de la Thur à 
Pulversheim 
Gravière - Ensisheim 
Sablière 
Zone inondable 
de la Thur entre 
Cernay et 
Staffelfelden 

La Bussière, Staffelfelden 
Kutzenwald, 
Fustenwald 
Thur du cône Vieux-Thann 
alluvial 

See d'Urbès Urbès 

Frenzbergel Oderen, Kruth 

Thur et affluents Kruth, Oderen, 
en amont de Fellering, 
Saint-Amarin 

Tourbière entre Urbès 
la Tête des 
Neufs-Bois et le 
Rouge Gazon 
Gazon Vert Storckensohn 
Gsang Moosch 

Ensemble de Wildenstein, 
tourbières et 
d'érablières du 
Massif du 

'J 

Cernay 

Staffelfek 

Ungershe 

Marais, F 

Marais, F 

Gravière 

Cernay 

Forêt sub 

Cernay 

Prairie i n (  

Husseren 

Tourbièrc 
basique 

ables du bassin de la Thur (extrait de 
'u Haut-Rhin ; Conseil Géniral ; 1996) 

I I / l O O  OOOe et faisant l'objet d'une fiche 
s Humides Remarquables du Haut-Rhin. 

,pologie 

n 

1 

Et  humide 

h inondable 

ondable,Marais 

tdable 

Vesserling, 

Icide, Tourbière 

Fellerin 

Intérêts principaux 

Fonds inondable Prairie inondable 
Géomorphologie fluviale respectke : lit 
majeur fonctionnel Pie grièche 6corcheur 
(DO) 
Marais, ancien cours de la Thur Bras 
mort à Juncus et Laîches Maculinea 
nausithous @H2), Azuré de la 
Sanguisorbe (DH2) 
Forêt humide En cours achat CSNLPO. 
IntCrêts ornithologiques (Busard des 
roseaux) 
Avifaune, Amphibiens, Renauturation par 
1'Ecomusée. 
Saulaie, Aulnaie, Roselière, Cariçaie 

Nidification Sterne pierregarin, 
Hirondelle de rivage. 
Wittelsheim Prairies inondables Lit 
majeur fonctionnel, mtsobromion alluvial 
(DHl). Cohérence inondatiodmise en 
valeur Pie grièche écorcheur (DO) 
Lambeaux de forêts alluviales @Hl *) 
Lit majeur non fonctionnel de la Thur. 
Diverses zones humides dans belles forêts 
alluviales. Autres intérêts à découvrir 
Cours d'eau T4 Ripisylve Martin pêcheur 
(DO), Petit Gravelot (CBZ), Cincle 
plongeur (CB2) 
Lac, Prairie humide, Tourbière acide 
Tourbière bombée (DHl*) Forêt turbeuse 
@Hl*) 
Lit majeur fonctionnel Pie grièche 
écorcheur (DO) 
Wildenstein, Ranspach, St-Amarin Cours 
d'eau Tl et T2 Ripisylve Chabot @H2), 
firevisse h pieds blancs (DH2), Frayère 
Truite, Cincle plongeur (B2), Martin- 
pêcheur (DO), Lamproie de Planer (DH2) 

Oxycocco - Sphagnetea (DH1) 
Rhynchosporion @Hl) Caricetalia fuscae 
(DH 1) 

Cascade 
Quelques zones humides lisière 
Haute Chaume (Gsang/Rossberg) 
Tourbibre acide, Tourbike boisée 
Erablikes Habitats prioritaires DHl 
Réserve Naturelle 



Ventron 

(partie amont - @H 1) Réserve naturelle 
Col) Partie 
alsacienne 

Rammersbach inondable fi-agments du Scheuzerio-caricetea fùscae 

Minons 

M32a Pourri Faing Wildenstein Tourbière acide Lycopode inondé, Habitats prioritaires 

M66 Vallon du Fellering Prairie humide non Tourbière acide Tourbière ancienne, 

M79 Faignes des Fellering Tourbièe boisée Grand Tétras (ABP) 

13 sites remarquables inventoriés mais non localisés sur la carte au l/lOOOOOe de 
l'Inventaire. 

c2 1 
c33' 

vs 

V6 

V16 

V17 

V18 

v22 
M22 

M66a 

M66b 

M67 

M73 

Waldhungen Staffelfelden 
Zone inondable Staffelfelden 
de la Thur en 
amont de la voie 
ferrke 
Lac de Kruth- Fellering, Kruth, 
Wildenstein Wildenstein 
Seelmatten Kruth 

Sous le saint-Amarin 
Mordfeldloch 
Etang du Maerel Oderen 

Thalweg Nord- Saint-Amarin 
Ouest du 
Moschberg 
Erlenweiher Mollau 
Bruckenbach Urbh 

Rammersbach Fellering 

Langmatt Fellering, 

Vue des Alpes Geishouse 

Le Haag Geishouse 

Bollwiller 
Zone inondable 

Lac artificiel 

Prairie humide (non 
inondable) 
Cours d'eau T l  Vallon 

Etang, Tourbi6re acide 
(fragments) 
Prairie humide 

Prairies, Etangs, Marais 

Prairie humide non 
inondable 

Prairie humide non 
inondable 
Marais 

For& humide Aulnaie 
Lit majeur fonctionnel limité par la voie 
ferrée 

Batraciens, Pêche, Loisirs 

Prairies humides, Pie grièche écorcheur 

Aulnaie Tilio Acerion 
@O) 

Drosera intermedia (+) Rhynchospora 
alba (+) Renahlration possible 
Prairie humide 

Cariçaies, Mégaphorbiaies 
Prairie humide Zone humide ouverte, un 
peu saulaie et aulnaie altitude 
Crocus blanc, Orchidées, Avifaune 

Prairie humide non inondable Prairie 
humide 
Prairie humide 

Orchidées, proximité de pelouse demi 
sèche d'altitude 

02-& 



Annexe 3 : L’assainissentertt industriel dans le bassin de la Thur 

Rappel sur Ie traitement des eaux résiduaire 

.Le traitement des eaux résiduaires est la phase ultime intervenant lorsque les autres 
solutions (technologies propres, recyc..age, modification des procédés), à un coGt 
économiquement acceptable, ont été éplisées. Il permet par destruction ou Climination 
des éléments polluants présents, un rejet d a n s  le milieu naturel, acceptable et répondant 
aux prescriptions des différentes réglerne~tations. 

- Les paramètres fondanlentaux de la pollution des eaux sont : 
* les valeurs liées B la teneur en o x y g p  
* la demande chimique en oxygène (OCO) 
* la demande biologique en oxygène IDBO) 
* le carbone organique total (COT) 
* le carbone total (CT) 
* le carbone inorganique total (CIT) 

- les valeurs modifiant les échanges avec 11s milieux ambiants : 
* les matières en suspension (MES) 
* les matières organiques en suspensi b n (MESO) , 
* les matières décantables (MD) 
* la turbidité 
* la neutralitt 
* la coloration 
* la température 
* la salinitk 

, * le film de surface 

- la toxicité aiguë et la toxicité différée : 
* les matihres inhibitrices 
* les micropolluants (métaux lourds et composés organiques) 

* Les eaux résiduaires de l’industrie contiennent généralement : 
- des matières en suspension, 
- des huiles lourdes ou flottantes, 
- des sels solubles, 
- des matières azotées, 
- des produits toxiques (métaux lourds, des solvants....). 

- les prétraitements servent à 
équipements. Ce sont les 

- les traitements 
(décantation) 
(oxydoréduction- 

- les traitements des micro- 



Les procédés connus de la décoloration : 

- Filtration sur filtre à charbon actif 
Se pose le problème de régénération du charbon 

- Electrocoagulation 
donne de très mauvais rendements de décoloration. Ce proc&é est proscrit par 
l'agence de l'eau RMC. 

- Traitement physico-chimique 
ce procédé a un rendement de décoloration faible. Seul, il n'est pas suffisant. 
Peut être utilisé en complément d'un autre procédé plus effkace. 

- Ultra filtration par membranes 
bons &sultats, mais tr&s difficile à mettre en oeuvre, et que faire des résidus de 
filtration ? 

- Procéd6 par oxydation avancée 
Ex. : Cracking à l'ozone des parties chromophores des molbules de colorant. 
Procédé propre (aucun dkhet), efficace. Ce procédé semble être, de tri% loin, le plus 
utilisé en Europe. Il permet d'atteindre une bonne deColoration, quel que soit le type de 
colorant utilid. 



Stations d'épuratioon industrielles 1 Caracthristique 1 qapacitk nominale 1 Etages de traitement 
1 I I  

SE T.B.C. 
Cernay 

SE BASE AERIENNE 132 
Meyenheim 

SE HAUTE VALLEE DE LA THUR 
Saint Amarin 

SE MlLLENlUM lnorganic Chemlcals - 
Vieux Thann 

SE ALBEMARLE PPC - DEMERCURISATION 
Vieux Thann 

I SE ALBEMARLE PPC - A0.X. 
Vieux Thann 

SE IMPRIMERIE BRAUN 

Vieux Thann 

SE TRANSPORTS BLONDEL 
Vieux-Thann 

SE PANSEMENTS HYDRA 

SE INTERGLASS 
Malmerspach 

Biologique - Boues activees 

Biologique - Lit bactbrien 

1 

Biologique - Boues activees 

Physico chimique 

Physico dimique 

Physico -chimique 

Physico dimique 

Physico chimique 

1 O00 EH 
1200 m3/j 

600 Ugd DB05 eb 
7800 Kgij DCO eb 
300 KM MEST 

2850 EH 
490 m3Ij 

171 KM DE05 eb 

7560 K M  DB05 eb 
12600 m3/j 

18050 Kgfi DCO eb 

l 

24 mWj 

DEGRILLAGE 
NEUTRALISATION 
BASSIN TAMPON 
BOUES ACTIVEES FAIBLE CHARGE 
CLARIFICATION 
TRAITEMENT DES BOUES 
REJET CANAL USINIER 

PRETRAITEMENT 
DECANTATION PRIMAIRE 
LIT BACTERIEN 
CLARIFICATION 
LITS DE SECHAGE 
REJET PAR INFILTRATION (projet de raccordement 
sur step des 12 Moulins) 

PRETRAITEMENT ( NEUTRALISATION) 
BASSIN TAMPON 
BOUES ACTIVEES FAISLE CHARGE 
CLARIFICATION 
TRAITEMENT DES BOUES 
REJET DANS LA THUR 

CUVES RELAIS 
PRENEUTRALISATKIN (2 cuves en alternance) 
NEUTRALISATION ( 3 cuves en &rie) 
DECANTATION DANS CUVE RECEVANT LES EAUX 
DE DRAINAGE DES ANCIENS TERRILS 
DEPOT DES BOUES SUR TERRIL DE 
L'OCHSENFELD 
REJET THUR AU POINT NN 

l CUVES EN SERIE (2) 
DEMERCURISATION (sulfure de Na en ml acide) 
FILTRATION (filtres à plateaux) 
STOCKAGE BOUES DEMERCURISATION 
TRAITEMENT EN MELANGE AVEC BOUES KCI 
(chlore en ml acide) 
DECANTEUR LAVEUR 
MELANGE BOUES AVEC LES BOUES NaCl 
DECANTEUR LAVEUR 
REJET CANAL USINIER AU POINT G 

BASSIN TAMPON PRIMAIRE 
PRENEUTRALISATION (soude) 
DECANTATION PRIMAIRE 
BASSIN TAMPON SECONDAIRE 
NEUTRALISATION 
FLOTTATION 
'TRAITEMENT DES BOUES SUR FILTRE PRESSE 
(incin6mtion ext.) 
FILTRE A SABLE (2 en alternance) 
COLONNES CHARBONS ACTIFS ( 3 dt 2 en series) 

REJET CANAL USINIER AU POINT G 

DETOXICATION RINCAGES CHROMES SUR 
RESINES ECHANGEUSES D'IONS 

TRAIT'EMENT EXTERNE 
STOCKAGE EFFLUENTS CUIVRIQUES AVANT 

TRAITEMENT DES ACIDES ET ALCALINS PAR 
DECOMPLEXANT 
NEUTRALISATION FîNALE 
DECANTATION FINALE (décanteur lamellaire) 
TRAITEMENT DES BOUES (filtre presse) 
REJET COLLECTEUR URBAIN DE VIEUX-THANN 

FLOCULATION 
DECANTATION 
FILTRATION 
NEUTRALISATION 

OXYDATION 
REDUCTION 

RECTIFICATION DU PH 

PHYSICO CHIMIQUE (Neutral. au gaz) 
BASSIN TAMPON 
LIT BACTERIEN 
REJET STEP DE MOOSCH 

FOSSE TAMPON DE REPRISE 

TRAITEMENT DES BOUES ( filtre presse) 
REJET STEP DE MOOSCH 

FLOCUIATION - NEUTRALISATION CHAUX 




